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Les exemples que nous avons

cités la semaine dernière prou-
vent assez nettement, en raison
même de leur caractère assez
original, qu’il est possible de
g'instruire fort convenablement
sans sortir du foyer... pourvu
qu’on veuille s‘en donner la pei-
ne.

Quelqu’un  ajoutera
être : “... et pourvu qu'on se
rende compte d’abord de son
ignorance”, Il nous semble que
le mal n’est pas la. On se rend
compte de son ignorance. Na-
guère, en certains milieux cana-
diens, il se rencontrait des gens
assez stupides pour être orgueil-
leux de leur ignorance. De nos
jours ces types se rencontrent
fort rarment, s’il en existe en-
cre. En général, on se rend
comple de son ignorance, et on
se trouve toutes sortes d’excu-
ses pour l’expliquer. C’est dire
qu’on en a honte un peu, au

A notre avis, le mal est

 

peut-

moins. 8
ailleurs. Si on manifeste
cette sorte d’insouciance de
l'instruction, et si on cherche à
la justifier avec beaucoup de
mauvaises raisons, c’est à cause
ide cette paresse intellectuelle
que nous avons déjà dénoncée.

Nous avons dit l’autre jour,

au Abe LoL. juin 31 -

ST-IL NECESSAIRE
YINSTRUIRE?

voir compter sans trop de peine,
pouvoir lire les journaux et les
comprendre assez facilement,
et pour cela, connaître un peu
de géographie, un peu d’histoi-
re nationale. N’est-ce pas là le
minimum à exiger d’un citoyen
“moyen” qui a besoin de ce
savoir tous les jours ?

Si le grand père a pu passer
son existence sans savoir lire,
— et, en passant je n’ai pas
rencontré de vieillards qui n’ai-
ent regretté de ne savoir lire ou
écrire — le temps n‘st plus où
ces choses-là pouvaient s’expli-
quer ou s’excusor. Aujourd’hui
même je lisais dans un journal
de Montréa] un conseil adressé
à tous les gens idu peuple : “Li-
sez les contrats ou les engage-
ments que l’on veut vous faire
signer I” Ce journal indiquai’
que dans le bas du fieuve, —
chez nous, justement ! --- quan-
tité de braves gens s’étaient
fait rouler par des agents mal-
honnêtes qui leur avaient pro
posé tel marché et leur avait
l'ait signer AUTRE CHOSE. Il
s’agit ici de prudence piutôt que
de science; je sais. Mais c'est
dire aussi qu’aujourd’hui il faut
être mieux armés que naguère.
Quanu un songe que des jeunes
gens au vingt ans avouent ne

“Nous passons comme une om-
bre vaine. La paroie pleine de
sagesse du cantique que nous
chantons aux heures doulou-
reuses des deuils se présente
d’elle-même sur nos levres au
moment où s’écrit le dernier
feuillet et va sefermerl’histoi-
re de 1930. ‘
Mais quoi ! Déjà fini 2...

Mais nous n’avons pas eu le
temps de nous retourner, de
faire quoi que ce soit. Et il
faut recommencer, déjà ?..
De fait les années sont brèves

très brèves de plus en plus brè-
ves, à mesure que le temps pro-
bable qui nous est accondé se
raccourcit et que le terme ap-
proche où n’existera plus, pour
chacun de nous, que l'immorta-
lité.
Et qu’avons-nous fait, oui !

dans çe laps de temps toujours
si bref 7... La question est
pertinente; car à moins d’une ré-
solution énergique, qui, grâce
au bien accompli, donne de la
valeur à des insiants aussi brefs
que celui d’une bonne pensée ou
d’un vertueux désir ,l’an qui va
commencer ne sera pas différent
de celui qui finit.

L'heure est donc opportune
pour les retours sur soi-même
et Jes examens de conscience...
Qu'ai-je fait en 1930 ? Mon car-
net me le dira peut-être, si j'ai
l’habitude d'y inscrire les menus

QU'AVONS-NOUS FAIT? -
 

accompli tout leur devoir reli-
‘gieux en assistant tant b:en que
‘mail à une “petite messe” et en
faisant ses Pâques humblement.
Le ravitaillement moral est bien
mince, si nous en devons vivre
des semaines durant.

Et quels services ai-je rendus
à mon prochain ?.. . Je dois l’ai-
mer comme moi-même car c’est
le commandement. L'aimer,
c’est tout d’abord ne pas être
pour lui un objet de scandale
par le mauvais exemp'e; mais
ce n’est pas suffisant. L’a‘mer.
c’est jeter un voile discret sur
ses erreurs ou ses faut(s, ras-
pecter sa réputalion, ne pas 12
juger car il n’y a qu’un Juge.
L'aimer c’est le secourir dant
ses difficultés ou ses besoins.
c’est en quelque sor:e façonner
notre âme à l’image de la sienne,
en se réjouissant s’il se ré'ouit
en pleurant s’il verse des lar-
mes... Que de réputations sont
ruinées par un mot, par un sou-
rire, par un silence ! Et que les
égoismes sont fréquents et crimi-
nels, sous le fallacieux p:é‘exte
qu’on se mêle de ses propres
affaires...

Et pendant l'épsque d’inquié-
tude que traverse notre pays,
alors que, selon la formule con-
sacrée, la misère s’est as-ise à
maint foyer, qu’avons-nous fat,
en particulier, pour les pauvres,
les membres souffrants d: Jé-

MESSE DE MINUIT A
SAINT-PATRICE

La Messe de Minuit a été célébree
avec grande solennité à St-Patrice.

C’est M. le curé Roy qui a officié, as-
sisté de MM les abbés Côté et Paré.
A l'orgue on a donné le programme

suivant :

Entrée
M. Willie Girard a joué : Chorale

en La Mineur, de César Franck; Pas-

torale de la lère Symphonie de Guil-
mant,

Minuit Chrétiens
Solo : M. S P Dugal

Messe chantée
Messe du Saint Rédempteur

voix, de A. de Meulemester

Chorale Saint-Patrice

a3

Offertoire : Adeste fideles, à 4
voix mixtes

Soliste : M.. Albert Boulanger

Communion : O Salutaris, de Rous-
seau

Soliste : M. Sulvator Issaurel

Messe de l'aurore
La Vierge à la Crèche, de Gounoeë

M. Louis Monsarrat

Berceuse des Anges, de Lecoq

M. Salvator Isaurel
Vieux noels harmonisation de Ga-

gnon à 4 voix mixtes :

Solistes MM. Albert
et Robert Viel.

Sortie : Finale de la Symphonie de
Louis Vienne

M. Willie Girard, organiste.
Lee chant était sous la direction de

M. J. J. B. Lavoie, maitre de Chapel-

Boulanger

NOEL DANS NOSEGLISES
 

MESSE DE MINUIT A
SAINTLUDGER

Avec la fête de Noel les paroissiens
de St-Ludger ont célébré cette année!

le vingt cinquième anniversaire de‘

la première messe chantée en leur

église. M. l’abbé Vézina, le dévoué’

curé de la paroisse, officia lui-même

au service divin, assisté de MM. les!‘
abbés W. Gendron et Gérard Hudon. |

Au choeur assistaient Mgr Wilfrid
Lebon, P. D. supérieur au collège de

Ste-Anne, et M. l’abbé Roméo Guma-

che, professeur au même collège Le

Le sermon fut donné par Mgr Lehon,
qui développa avec éloquence le tex-

te : Pourquoi aimer sa paroisse et

comment l'aimer.

Nous donnons ci-dessous le pro-

gramme musical préparé pour la

circonstance et qui fut exécuté avec

beaucoup de goût

MESSE DE MINUIT

MINUIT CHRETIENS

Soliste : Lr Alphonse Couturier
Violon, prof. Paradis

Choeur et orchestre

MESSE A TROIS VOIX G. Poix
Avec accompagnement d’orchestre. .

Solo : M. Georges Michaud
OFFERTOIRE :

Adeste Fideles

Ca Bergers, des Noels de Gagnon
Solo : M. Michel Lemieux

MESSE DE L’'AURORE

Suspendant leur douce harmonie

Chorale du couvent
I! est né le divin enfant, Gagnon

de la personne qui se fait leur

qui ne sont jamais à bout d’ar-

DR ALPHONSE COUTURIER
MEDECIN - CHIRURGIEN

BUREAU: Chemin Témis
RESIVENCE: Ancien é di

Téléphone: No. 410-1 Bu

couata (Edifice Ross)
fice Faymond
reau

No. 410-2 Maison privée.

ST-LUDGER

COMPTE RENDU DU
BANQUET GODBOUT

Comme nous sommes obligés
de publier une journée plut tôt
Celle semaine, à raison de la fête
du premierde l’an, nous sommes,
forcés de remettre au prochain
numéro la publication de partie
du rapport du banquet donné à
d'hon. M. Godbout. |

—_— wea|

LES AVOCATS |
AU TELEPHONE,

_A la suite de MM. les Méde-|
cins, vokà que MM. les Avocats
et MM. les Notaires, approuvent
eux aussi la démande de nos
hommes d'affaires qui veulent
savoir, sans le demander, le nom

 

interlocutrice à l'appareil.
Pourtant MM. le: Avocats,

constatent

 

clients. C’est la meilleure se
probaiion que voué puissiez
moigner à ceux qui partent ce
mouvement. :

|

PASSAGE DE
L'HON. M. BENNETT

Vendredi dernier, le 26 décembre le
premier ministre du Canada l’hene-

rable M. Bennett a passé quelques
minutes en notre ville à sen retour

des provinces maritimes ou il était

allé dans sa famille pour la fête de
Noel. Il était accompagné de sa séeur
Mile Mildred Bennett. I en avait
prévenu son honneur le maire Dubé
qui est allé le rencontrer à la gare

et s’est entretenu avec lui de ce qui
concerne particulièrement les intérêts

de notre ville et de notre oombé et
auxquels l’honorable premier ministre
a promis de donner. sa meilleure at-
tention.

LE PREMIER MINISTRE

 

 

chez nous on estime sincèrement riens dont mes journées sont le. guments, qu’ils en AU RADIO
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les personnes instruites. L'ora- pas sa.oit signer Jeurs noms —| pleines; mais qu’ai-je fait d’utile sus Christ. Te. Solistes : MM. Lucien Bernier, P. manquent totalement quand iis

teur éloquent, en chaire ou sur|parce jue c'est vrai, ou enCorelet qui soit inscrit aux carnets| Ne craignons pas de nous po- Emile Lajoie, Georges Michaud Ro-lont à répondre à des appels té-les tribunes, est toujours cer-|parce qu’ils ont honte de leur du bon Dieu ?... Je cherche....|ser franchement ces diverses MESSE DE MINUIT A saire et Wilfrid Poussard léphoniques sans pouvoir réuz- L‘honorable premier ministre,tain d’être apprécié élogieuse-

ment. On admire de même
l’hommecultivé, le savant. Même
on fait grand état d’un Canadien
qui parle l'anglais, sans cher-
cher à savoir si l'homme en
question est vraiment bilingue
ou s’il n’est qu’un poseur que:-
que peu frotté d‘anglais. Mais
remarquez aussi qu’en général
on parle toujours en ces cas de
“beau talent” : on se croit en
face de quelque phénomène de
la nature, on ne pense à peu près
jamais au travail souvent achar-
né, qui a conquis la science ou
le prestige. Cest le préjugé
courant” : on veut admirer le
talent, on ne veut pas tenir
compte du travail intellec-
tuel. Comme si le monde n’é-
tait pas plein de beaux talens
qui n’ont jamais été cultivés,
et qui à cause de cela, ne vau-
dront jamais rien ! Comme s’
le travail constant n’était pas
nécessaire à l’homme instruit,
non seulement pour avancer en
science et en sagesse, mais en-
core pour conserver les connais-
sances acquises !...

Soulignons enfin un illogisme
assez amusant. À combien peu
de gens du peuple peut-on faire
admettre que le travail intellec-
tuel est un vrai travail, aussi
fatigant, aussi épuisant que
n'importe quel travail ordinai-
re ? Pour la masse, le savant
est bien heureux d’être assis à
coeur de jour : le professionnel
a bien de la chance de n’être pas
tenu de “forcer” : l'institutrice
qui passe dix mois, à six ou sept
heures par jour, enfermée dans
sa classe, est toujours assez bien
payée pour la peine qu'elle se
donne : n'essayons pas de son-
ger a ce qu’on peut bien penser
du bonheur des journalistes...
Il est bien entendu que ces gens-
là ne font rien ou à peu pèrs !
— Seulement, dirons-nous, si le
travail de l'esprit est si peu de’
chose, comment se fait-il qu’il
devienne si fatigant pour ceux|
qui devraient s’instruire et qui
ne le font pas ?

Mais il y a travail et travail.
Personne ne cherche à deman-
der au cultivateur ou à l’ouvrier
da somme d'efforts qui est né-
cessaire aux intellectuels de car-
wière. En fait on demande
rien peu de chose. On deman-
de de réfléchir d'abord, un quart
d'heure, sur ce qui manque à
son instruction : on demande de,
"bien vouloir jeter un regard sur:
le vide... Cela fait, l'homme
le moins curieux pourra se dire,
qu’il devrait connaître telle ou
telle chose, savoir lire couram-!
ment, savoir écrire de même, sa-|
Pr
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écriture !... Aujourd'hui il faut
savoir signer son nom, et savoir
ce qu’on signe... Aujourd’hui il
faut savoir davantage : et il faut
être € : mesure de s’instruire soi-
même.

J'e:: appelle à tous les culti-
vateurs. Ils se rendent compte
aujourd'hui de la supériorité
d’une culture raisonnée et plus
scientifique. On produit davan-
tage si on sait comment s’y pren-
dre : la production est meilleure
aussi (et le profit meilleur)
quand on sait comment s‘y pren-
dre. Toutes choses égales d’ail-
leurs, c‘est le cultivateur plus
instruit et plus éclairé sur son
noble et difficile métier qui
l’emportera sur Jautre. Au
point où nous en sommes, c’est
une question de vie ou de mort.
C’est la terre qui fait vivre le
monde entier, mais elle ne fera
vivre le cultivateur, avec l’ai-
sance légitime à laquelle il est
en droit d'aspirer, que si elle est
administrée et soignée de façon
intelligente. Le travail a son
prix, mais que de travail gaspil-
lé parce qu'il n’est pas appliqué
où il faudrait et commeil fau-
drait !
Quand à l’ouvrier- il sait bien

aussi que plus il sera’ instruit,
plus il sera capabM dans tous
les sens du mot. Ily a des de-
grés dans l’industrie : il y a des
échelons à monter. Qui pourra
aspirer aux postes supérieurs
s'il n’a pas les connaissances
voulues ? On ne fait pas un
contremaître d’un homme qui ne
sait ni lire ni écrire ni compter.
La fortune merveilleuse qui en-
richit aux Etats-Unis certains
personnages, qui furent d’abord
de petits ouvriers, ne leur est
pas venue par hasard. Si Roek-
feller, Carnegie, Edison ou Ford
sont devenus des chefs d'indus-
trie remarquables avant de na-
ger dans leurs millions c’est par-
ce qu’ils se sont perfectionnés
par le travail personnel. Mais
il n’est pas besoin de rêver à la
destinée exceptionnelle de ces
hommes. L'histoire quotidienne
est remplie des faits les plus
éloquents. Les quatre-cinquiè-
mes des “chanceux” qui parvien-
nent à des situations convena-
bles ont conquis leur “chance”
par leur travail personnel, par
leur instruction. 11 faut d-
l'honnêteté et de la conscience.
c'est entendu : mais sans compé-
fence et sans instruction, on
n'arrive pas à s’élever.
Pour s’instruire, il faut d’a-

bord le vouloir. Et ensuite is
faut s’en donner la peine. Mais
il ne faut pas commencer par
avoir peur de ce qu’il y a à faire.
 

Bonne et

 
16 rue Levis - 

Annee!
A tous mes clients et amis

JOS. BLANCHET
RESTAURATEUR et BARBIER

Heureuse

Rivière-du-Loup.

'paiens, dont la fin dernière n’est
pas différente de celle du vieux

Peut-être trouverai-je...
J'ai foi au Christ et à la re-

ligion qu’il a établie; mais com-
ment ma praiique relig'euse
s’est-elle conformée à ma croyan-
ce ? Tant de gens croient.
mais vivent comme de braves

poète latin : Carpe diem, jouis-
sons de la vie, demandons-lui
toutes ses jouissances.. Et n’a-
vons-nous pas été, du moins en

questions, à l'aurore de l’année
qui va commencer. I] arrivera
peut-être qu’au spectacle de nos
insuffisances ou de nos fautes
nous sentirons monter en nous
les regrets qui expient et les ré.
solutions qui préparent des len-
demains meilleurs. Les annéz
sont brèves, très hrèves, de plus
en plus brèves; elles courent,
elles volent, elles passent en mé-
téores. Essayons d’y jeter un
peu de la stabilité éternelle des partie de ceux qui croient avoir bonnes actions.

 
 

AM.
Rivière-du-Loup, déc, 30, 1930

J. F. Pouliot, M. P.
Rivière-du-Loup.

Monsieur,

Hier soir, au banquet God-
bout, après avoir attaqué la ma-
gistrature de la Province de
Québec, vous avez cru bon de
m'’attaquer, comme maire de la
ville Vous m’avez accusé de
m'être rendu incognito à Otta-
wa. Vous savez que c'est faux.
Je n’ai jamais voyagé incognito,
moi, mais je pourrais parler
des vôtres, vos voyages incogni-
to, pas à Ottawa, mais ailleurs,
vous savez où.
Vous avez dit que j'étais allé

voir Sir Georges Perley, Minis-
tre Intérimaire des Chemins de
Fer, pour empêcher la construe-
tion de notre gare, ce qui est ab-
solument faux. Je n’aurais
d’ailleurs pas besoin de relever
vos accusations; mes concitoyens
me connaissent et ils vous con-
naissent.
Je vous défie de prouver que
j'ai eu quoique ce soit à faire
avec le retardement de la cons-
truction de la gare. Je vous dé-
fie de prouver que j'ai eu une
entrevue avec Sir Georges Per-
ley, à Ottawa ou ailleurs, au su-
jet de notre gare. Je vous dé-
fie de pouver que je sois allé au
ministère des chemins de fer,
lors de mon passage à Ottawa
Je vous défie de prouvr que
j'ai envoyé quelqu’un au Dépar-
tement des Chemins de Fer ou
ailleurs, pour retarder la cons-
truction de notre gare. Je vous
défie de prouver que j'ai écrit
à qui que ce soit pour retarde:
notre gare.

Vous avez dit que l’on était à
faire signer mon bulletin de pré-

LETTRE OUVERTE I
J.-F. POULIOT

les gens bien pensants sauront
vous démontrer qu’il ne fait pas
bon de mettre de la politique
dans les affaires municipales.
En janvier, je tiendrai une

assemblée publique, peut-être
plusieurs, où nous parlerons des
affaires municipales. Ce sera
plutôt la place d’en parler qu’au
banquet de l’hon. Godbout. Les
gens pourront mettre en paral-

lèle de ce que chacun de nous a
fait pour notre ville natale.
Avant de terminer, vous vous

dites intéresséau bien être de
notre ville et vous prétendez que
j'ai eu assez d'influence pour
défaire en deux mois ce que vous
prétendez avoir fait en six ans.
Vous admettez, par contre ne
pouvoir rien faire auprès du
gouvernement fédéral actuel.
Voulez vous prouver que vous
avez réellement à coeur l’intérêt
de notre ville. ! Résignez com-
me député. Dans un mois je
vous aurai remplacé, et je pro-
mets que la gare sera construite
d’hui a deux ans, pas simple-
ment sur un plan, mais bier
construite. Je Vous promets de
faire plus dans deux ans que

 

vous avez fait dans six. D'après
vos , prétentions, qui souvent
sont erronées, j'ai assez d'influ-
ence pour empêcher la construe-
tion. Alors ai j'étais dépu-
té, moi, n’aurais-je pas assez
d'influence pour construire ?...

Votre dévoué.
Chs.-E. DUBE

Maire.

  

A nos abonnés
Notre dernier appel a été en

tendu ! sentaton comme maire; c'est en-
core faux. On m'apprend ce ma-
tin que l'on est à faire signer des
requêtes, ce qui n’est pas un bul-
letin de présentation, me deman-
dant de revenir comme maire. Je
ne me suis jamais imposé, moi,
contre aucune convention. Mais
si mes concitoyens croient que
je puis encore travailler dans
leurs intérêts, je ne me dérobe-
rai pas à un devoir public, et
alors, vous l’amènerez votre
homme; vous verrez que la po-
pulation saura reconnaître ce
que j'ai fait. Vous en serez
quitte pour votre peine et vo-
tre candidat pour sa défaite

—————

On s’instruit petit à petit, gra-
duellement, et, j'oserai dire.
sans s’en rendre compte les ef-
forts successifs devenant de
moins en moins coûteux.

Cet avantage est-il donné à
tout le monde ? Certainement.
C'est ce qui nous reste à indi-

      
 

iquer. '
+ …

La majorité de nos abonnés
est maintenant en règle
notre administration. On nou
a offert de balles étrannes, eo
nous offrons nos rmerciements
à qui de droit.

Cependant il reste quelques
retardataires... I est proba-
ble que ces abonnés se sont tel-
lement occupés des étrennes fa-
miliales qu’ils en ont oublié les
nôtres...
Nous rappelons quel'abonne-

ment est toujours payable d'a-
vance et que, d'ailleurs, il ne
s'agit que d'un dollar pour dou-
ze Mois d'abonnement... Nous
prions qu’on ne tarde pas da-
vantage à nous adresser le bon
postal que nous attendons.
miee

, N'oublions pas que cest le 5
Janvier prochain qu’aura lieu à
l'hôtel de ville la grande partie
de cartes au profit du Club de
Tennis des dames et jeunes fil-
les, dont il est fait mention dans
une autre colonne.
Qu'on se le dise, 

Saint-FRS-XAVIER
MINUIT CHRETIENS

par Paul Albert

Messe Solennelle No 1 en grégorien

MESSE DE L’AURORE
Il est né le Divin Enfant,

Duo par Paul Albert, Léon Ripp

Ca Bergers assemblons nous

Soliste : Chs Eug Albert
Nouvelle agréable

Soliste : Léon Ripp

Dans cette étable
Soliste : Chs Eug Albert

Dans le silence de la nult
Soliste : Paul Albert

Les anges dans nos campagnes

. Officiant : M le curé Thibaudeau.
L'orgue était tenue par M. Chs.

Eug Albert

Le choeur des enfants sous la di-
rection du Frére Hilarion,

Le choeur des hommes sous la di-
rection de M. Léon Ripp.  Louise Gagnon,

nistes étaient M. le professeur Pa-

radis, MM. J. A April A Couturier,

J Laliberté V. Lavoie
St-Georges, J. Sylvain et L. Vaillan.
court

MESSE DU JOUR

Dans cette étable Gagnon

M. Louis Deschénes
Même messe qu’à celle de minuit

Jésus enfant Choral ancien

VEPRES

Dans le silence Gagnon
‘M. Lazare Beaulieu

Psaumes — Grégorien

Magnificat J voix Mazingue

© Salutaris F. Angelo

Adeste Fideles Dubois
Dominus conservet eum Hinckman
Tantum ergo La Tombelle

Laudate Dominum Mozart
L'orgue était tenu par Mlle Marie-

Les musciens violo-

A Savard F

 
  

ECHOS DU

les étrennes pour
Témiscouata. ME

* * = |

L'honorable M. Bennett ne
semble pas avoirl’heur de plaire
à M. Alexandre Michaud. D’au-!
tre part, c’est peut-être l'expres-
sion “Humbug” qui troublait la
digestion de ce dernier.

* *

M. Jean-François Pouliot a
recommandé aux électeurs de la
cité de Rivière-du-Loup de de-
mander à M. Charles-Eugène
Dubé, avant de signer son bul-
letin de présentation aux élec-
tions municipales, de leur expli-
quer pourquoi les travaux de
construction de la gare n’ont
pas été commencés l'automne
dernier. M, Pouliot a insinué
que M. Dubé n’était pas étranger
à ce retard.

x x *

Depuis nombre d’années, on
nous préche de ne pas mettre de
politique dans les affaires mu-
nicipales. Tel n'est pas l’avis
de M. Lizotte, C. R., échevin du
quartier nord, (qui compte par-
mi ses électeurs l'honorable pre-
mier ministre et son fils Robert)
qui s‘est écrié, dans un mouve-
ment d'enthousiasme, que la ma-
jorité du conseil était libérale
et que — Dieu merci, elle res-
terait libérale.

+ + *

À la fin du discours de M. Li-
zotte, un brave convive, gagné
par le même enthousiasme, a
proclamé M. Lizotte comme fu-
tur maire de la Riviére-du-
Loup.

* * *

M, Jean-François Pouliot a su
avoir des mots aimables pour
l’honorable premier ministre et
lui a demandé. pour ses étrennes,
de faire appliquer au distriet de
Kamouraska le système de rota-
tion des juges de la Cour Supé-
rieure.

= * +:

l'utilité d'un banquet pour
annoner une localité : “la Pa-
trie” en a découvert que Rivière-
du-Leup était un coquet village.

. + +*

Soyons sur nos gardes : M.
Jean-Francois Pouliot a décou-
vert une guerre en perspective
entre l'Angleterre et les Etas-
Unis, si jamais M. Meighen est
nommé ambassadeur en ce der-
nier pays.

. +* +*

Ie service était de premier
ordre et fait honneur, une fois
de plus, à la réputation de M.

  
 

M. Léon Casgrain a obtenu,'Emile
de l’Hon. M. Taschereau, de bel-|Grandville, comme organisateur

le comté de, de banquets.

le curé Blais et à Ste-T'hérèse'
de l'Enfant-Jésus
obtenue.

BANQUET
Mailloux, du Château

 ——-e_<

FAVEUR'OBTENUE
:0:  

Remerciements au Rév. M

pour faveur :

Mme T. C.  
  

Les nouveaux modèles du
tenant visibles dans tout le Canada, présentent un
grand nombre d'améliorations et de raffinementé
n voit ici le beau sedan sport avec grille de

radiateur, lampes sur le capot
broche. La gravure encerclée
une idée du changement considé
avant de l'auto, dans toute la
barre d'appui arquée, plaquée chrome et nickel,

sir à obtenir le nom de la person-
ne qui les retient à l’autre bout
du fil.
, Pratiquez tel que demandé
l’habitude de répondre en vous
nommant et exigez la même
courtoisie de la part de vos

 
A l’occasion de la nouve

M. Bennett, adresssera la parole
au peuple du Canada à midi, le
premier de l’an. Son disceurs,
qui sera prononcé dans l'ouest
durera un quart d'heure, sera
irradié par tous les postes à
travers le pays.

Ile année, je souhaite
à tous mesclients et amis une

HEUREUSE ANNÉE
Je protite de l'oceasion pour annoncer que la Coute'-

lerie mise en râfle n été gagnée par M. Herménégilde
Sirais, de Cacouna.
râfile un autre joli cadeau,
toute réduite À moitie prix.

Après les fêtes nous mettrons en
Notre marchandise seru
Nous avons reçu beaucoup

da nouvelles marchandises pour les fétes et notre stot
est encore considérable. Vous étes les bienvenus au

Magasin des QUATRE SAISONS
37, rue Lafontaine.

 

BLAISE FOURNIER B.A, LLB.
AVOCAT - PROCUREUR

EDIFIGE BANQUE PROVINCIALE
319 Lafontaine

 

Bureau à Notre-Dame-du-Lac tous les samedis

Le plus gros et plus beau Chevrolet 1931
peat

  

 

Chevrolet, main-

Chevrolet 1931 est p
sont plus spacieux.
stration dans le
dans le compartime

et six roues de
du centre donne
rable de la partie
ligne 1981.

que ceux de 1930,

ainsi que l’avertisseur
sont des caractéristiques.

cliché du bas, qui révèle l'ex ,

uantla vision claire qui est offer N BNLes prix du Chevrolet 31 ant OSIS

   

   
  

 
fixé sous le phare gauche

L'empattement da
lus long et tous les intérieurs
Nous en avons une démons

nt de conduite tout en

1981 sont mênis plus”
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mes clients et amis de Rivière-du-Loup

Atous et du District je souhaite une

HEUREUSE ET PROSPERE NOUVELLE ANNEE

Je profite de l’occasion pour
offrir à ma clientèle un choix
de valeurs de tout reposet soli-
‘cite une visite avant defaire le

placement de vos épargnes .

J. E. A DUMAIS
COURTIER

75, rue Témiscouata
ST-LUDGER
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Voici nos Souhaits!
QUE cette nouvelle année
soit pour vous pleine de
Joie, qu’elle vous apporte la
Santé et le Succès dans tou-
tes vos entreprises !

À
#
#
$
Æ
CH
A
5
"4

A. MERETTE os
MARCHAND - GENERAL E

ERRORONTR
 

Pour vos assurances de toutes sor-

tes. consultez J. W. MOREL, succes

seur de Jean.-À. Saucier.

“Pour assurance de toutes sor-
tes, ‘consultez J. W. MOREL
‘successeur de Jean.-A. Saucier.
     

- BOUTEILLE
DE JO ONCES

GIN HOLLANDAIS
IMPORTE AUTHENTIQUE

Ce Gin Supérieur
DOIT Être Importé

on febelast*Aussivendu en ntEEEi
bouteilles de eline de quatre #4
26onces $2.70 ; célébrité dm

440onces*490 «A1)

N'acceptez pas de succédand.
Aucun n'est authentique sans cette signature.

JOIIN de KUYPER & SON, Distillateurs

Malson fondée en 1695 Rotterdam - Hollands me

  

AMELIOREE
(COACH $1090)

LA NOUVELLE

ESSEX

DIALOGUE TELEPHONIQUE
Depuis que nos hommes d’af-

faires ont demandé aux abon-
nés de se nommer en appelant,
nos professionnels manifestent
leur approbation pour ce chan-
gement qui améliore le service
téléphonique et se demandent
pourquoi il n’a pas été inauguré
plus tot.

Bientôt, à la satisfaction de
tous, nous n’entendrons plus de
communications dans le genre
de celle-ci.
Madame X qui souffre d’une

migraine, téléphone au Doc-
teur Z pour lui faire part de son
malaise et lui demander s’il ne
pourrait lui donner quelque cho-
se pour y apporter du soulage-
ment : Ce qu’il lui a prescrit la
dernière fois lui a fait tant de
bien !

Mais, comme toujours, Mada-
me X oublie de se nommer et le
médecin qui lui demande : “Qui

2 Bae 7” reçoit pour réponse
“Ah ! ca va mal !” Et s’il insis-
te : “Dites-moi donc votre nom
S. V. P. ?” s'entend répliquer :
“Vous n’en avez plus ?”
Après plusieurs interruptions

de la part du médecin pour sa-
voir à qui il a... l'honneur de
parler, cette chère Madame se
décidé à donner son nom, toute
étonnée de voir qu’elle n’a pas
été reconnue. croyant sans
doute que le Docteur Z n’a qu’el-
le de cliente !
Vous aimerez bien ce change-

ment MM. les Docteurs,
n’oubliez pas de répondre à
l’appel téléphonique en donnant
votre nom.

 

 

 

——

NAISSANCE

M. et Mme Elzéar Plourde
(née Blanche Lapointe) font
part à leurs parents et amis de
la naissance d'un fils baptisé, le
21 décembre sous les prénoms de
Josph, Julien, Flavien.  Par-
rain et marraine : M. François
Plourde et Mille Marguerite
Plourde, frère et soeur de l’en-
fant; porteuse : Mme Démé-
trius Lapointe, grand'maman de
l’enfant.

Représentants demandés

Une de nos plus

rance-vie cherche des repré-
tants actifs et sérieux pour les

couata et Rimouski.  Proposi-
tion des plus avantageuses. Cor-
respondance confidentielle

Boîte Postale No, 66

 

Station B
; Québec.
31 - 3 fs

Pour assurances de toutes

sortes voyez J.-W. Morel, suce. |

de J.-A. Saucier. 
Aujourd’hui...Deux nouvelles autos maintenant prétes... Aujourdhui

rHUDSON COUPE
HUIT
A 2

PLACES

$Super

Six

COACH OU COUPE A 2 PLACES

Autres modèles de carrosseries à prix attrayants—Accessoires spéciaux en plus—Tous prix f.a.b. Windsor
Droits payés seulement

 

“Nous pénétrons dans un domaine nouveau avec des autos grandement
améliorées offertes aux prix les plus bas dans notre histoire.”

Par WILLIAM-J. McANEEN

Président de la Hudson Car Company

~ OUS avons fait ces modèles égaux et même&
pe

encore dans toute notre

tionnements.

détails.

histoire,

La qualité est accrue jusque dans

Y

La gérance par

supérieurs à

ceux de 1931 comme rendement et qualité et n'avons jamais

offert autant
L i 2 sde perfec- e fait que nous

les moindres de vous offrir,

:|Neux ne pouvait durer.

mais;

LE “SAINT-LAURENT”, 31 DECEMBRE 1930

 

CRIBLES ET SE-
LECTIONNEURS

Deux opérations bien distine-
tes sont aujourd’hui reconnues
indispensables par les agricul-
teurs‘éclairés dans le choix des
grains de semence : le nettoya-
ge et la sélection. Un bon nom-
bre de cultivateurs ne possèdent
cependant que des notions plu-
tôt vagues sur ces deux opéra-
tiions et prennent l’une pour
l’autre.

Autrefois le cultivateur était
content de passer son grain de
semence dans un crible quel-
conque qui enlevait les matières
étrangères les plus évidentes et
laissait une multitude de grains
nuisibles qui se reproduisaient
et se multipliaient avec bonheur
chaque année dans ses champs
et y prenaient la place du bon
grain Un système aussi rui-

En face
de la concurrence impitoyable
le cultivateur s’aperçut que s'il
voulait survivre, il devait de
toute nécessité débarrasser ses
champs des mauvaises herbes.
mais malheureusement il n’avait
pas à sa disposition de machines
perfectionées capables de faire
effectivement le travail de net,
toyage du grain.

La nécessité qui est la mère
des inventions fut le stimulant
puissant qui inspira les inven-
teurs et de bonnes machines fu-
rent inventées qui séparent
parfaitement le bon grain d'a-
vec l‘ivraie; mais avec le progrès
constant de la science agricole,
on constata que le nettoyage
n’est pas tout que non seule-
ment le grain de semence doit
être débararssé de ses impure-
tés mais encore qu'il doit être
sélectionné.

Segier Wheler de Yorkton,
Sask., semble avoir été le pion-
nier en ce pays en matiere de
sélection. En tous cas, il est le
premier à décrocher le prix de
mille dollars en or décerné à
New-York chaque année pour le
meilleur échantillon de blé pro-
duit en Amérique. Et il obtint
ce prix plusieurs années de sui-
te.

Wheeler put arriver à ce ré-
sultat par un travail patient
et systématique raisonné de sé-
lection. Il commença avec quel-
  vieilles !

Compagnies canadiennes d’assu-

comtés de Kamouraska, Témis-;

"1070
Autres modèles de carrosseries à prix attrayants—Accessoires spéciaux en plus—Tous prix f.a.b. Windsor

Droits payés seulement

- Qualité étonnante .... Prix stupéfiants

permet des avantages exclusifs

gérants et propriétaires nous permet

dans la Hudson-Essex

|
1 Dhumesa.Cerveau

Soulages avec
des Vapeurs
L’inhalation des
vapeurs le rend

Na) phis supportable,
souvent l'améliore,

VICKtS
PourTout Refroidissement
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propriétaires

sommes à la fois

ques poignéesde grains soigneu-
sement triés à la main et exa-
minés un à un à la loupe pour
choisir les grains individuels
réalisant le plus parfaitement
que possible le type idéal. Il
sema ces échantillons et tira de
leur récolte un autre choix qui
fut semé de nouveau. I! répéta
plusieurs fois la même opéra-
tion, chaque récolte augmentant
graduellement les qualités de ré-
sistance, de rendement et de vi-
talité de ses semences, puisque
seuls les grains possédant ces
caractéristiques bien définies
servaient à la reproduction. Le
blé que Wheeler développa par
ce procédé de sélection savante
réalisant dans sa constitution
un type supérieur au blé ordi-
naire.

C’était en somme le principle
mis en application par les éle-
veurs de bétail.
Darwin qui, malgré ses er-

reurs doctrinales, était un grand
naturaliste fut l’un des premiers
à apercevoir le grand travail de
sélection qui se fait constam-
ment dans la nature parl'élimi-
nation des individus les moins
doués par les plus aptes qu»
seuls peuvent transmettre à leur
progéniture leurs qualités inten-
sifiées, ensuite dans les types
subséquents. Il est vrai qu’il
exagéra le pouvoir à opérer l’a-
mélioration automatique des es.
pèces par le procédé de la sélec-
tion naturelle, mais l'intérêt é-
tait éveillé dans cette science
utile et intéressante,

Tout le monde n’a pas la pa-
tience d'un Wheeler ou d’un Dar-
win. D'ailleurs le travail dans
le triage du grain est trop lent
pour les besoins actuels et la né-
cessité d’avoir de bonnes machi-
nes à sélectionner apparut évi-
dente. Le problème était assez
ardu mais non au-dessus de I'in-
géniosité de l'homme. 11 a été
résolu de façon très satisfaisan-
te. Nous avons aujourd’hui sur
le marché des machines qui font
en outre du nettoyage, la sélec-
tion des grains avec rapidité, et
la précision de l’oeil, je dirai mé-
me avec plus de précision que
l'oeil car à la longue l’oeil se
fatigue tandis que la machine
est toujours vigilante.

Naturellement le prix en est
relativement élevé, car en rai-
son du travail délicat qu’elles
doivent faire les machines exi-
gent des soins de construction
que ne demandent pas le monta-
ge d'un simple crible.

Le Gouvernement qui semble
vouloir sincèrement s'identifier
à l’essor agricole en cette pro-
vince ferait peut-être preuve de
sagacité en faisant faire des ob-
servations sur le travail de ces
machines relativement nouvelles
ot cela en vue d’en encourager
la diffusion.

; J. B. COTE
Rimouski, Novembre 1930

AVIS
LA SUCCESSION 8. C. RIOU

 

La succession de M. S. C. Riou,
avocat à la Rivière-du-Loup en bas,
(distriet de Kamouraska) ‘étant à
mettre en ordre et à rég'er les affai-
res de feu M. Riou, tous les anciens
clients qui ont confié des titres à sun
étude légale pour examens, procès,
etc, sont priés d'en notificr par poste
dans le délai d’un mois du présent
avis Mademoiselle Grandbois, Rivière-
du-Loup en bas, (10 rue Iberville) et
de passer 4 son domicile pour en rece-
voir livraison à leurs frais et en au
tant qu'elle les aura en sa possesssion,
Les titres non réclamés dans le délai
resteront aux risques des propriétai-
res. Dans tous les cas ceux-ci de-
vront prouver leur identité.
Le tout sans frais pour la succes-

sion Riou.
LA SUCCESSION S. C.

Rivière-du-Loup en bas,

18 décembre, 1930.

Riou

 

Evitez la grève des bamk-notes....

en faisant de la publicité.
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TABAC
“LE DRAPEAU”
ÉFait de Petit Tabac choisi
apprécié du connaisseur.

Valeur de 15 cts le paquet pour

10c. LE PAQUET

LA COMPAGNIE DE TABAC TERREBONNE RB
TERREBONNE, QUE.

EN VENTE

Dr HENRI PROVENCHER
CHIRURGIEN -DENTISTE

T'ous genres de travaux dentaires garantis sans douleur

RAYON X

BUREAU: No 162,

RIVIERE-DU-LOUP, CENTRE.
Tous les samedis, de mai a novembre le bureau, ferme a midi.

   

_ et l’économie.

Chaque phase du fonctionnement a été grandement

améliorée et le luxe que nous avons mis dans les voitures dépas-

se considérablement tout ce qui s’est vu jusqu’à présent. Les

moteurs sont plus gros et plus puissants. Nous y avons in-

troduit un système efficace de refroidissement de l'huile, Une

amélioration marquée dans la carburation accroît la souplesse

Les carrosseries sont allongées et élargies.

Ces automobiles offrent les plus grandes et les plus agréables

facilités de conduite. C'est Ja première fois que l’on peut ob-

tenir un tel confort à aussi bas prix. Ce n’est que grâce aux

“. fortes économies que nous réalisons dans la fabrication, et au

fait que nos vastes ressources nous permettent de tirer le maxi-

mum de profit des rabais, effectués sur les articles de commodi-

té, que nous pouvons offrir au public la plus grande combinai-

son de qualité et de has prix qu'ait connue notre histoire.

des avantages extraordinaires comme

qualité et prix. Les hommes qui pré-

sident actuellement aux destinées de

la compagnie en faisaient partie dès

le début, il Y a vingt-deux ans,

Ses chefs de départements et ses

principaux distributeurs sont ses pro-

priétaires contrôleurs. leur indépen-
dance s'appuie sur d'immenses res-

sources, en capital et en facilités d’ou-

tillage. C'est ce qui permet à la Hud-
son-Essex de tenir la tête comme des-

sin et Qualité de construction, C'est
ce qui permet aussi, dans la fabrica-

tion et la distribution, des économies

qui procurent directement au publie

l’avantage d'une qualité exceptionne"-

le à un prix notoirement avantageux.

Voyez les deux nouvelles autos aujourd'hui même, à l’endroit suivant:

“LEGARE AUTOMOBILE DE TEMISCOUATA, LIMITÉE.
RIVIERE-DU-LOUP, OUI.
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rue Lafontaine

 

Petites Annonces

Argent à prêter

Vous trouverez à prêter votre ar-

gent en vous adressant a J. OSCAR

LEVESQUE, notaire, 18 rue Blais.
Rivière-du-Loup.
 

Fournaises et poêles
à vendre

Deux petites fournaises à charbon
et trois poêles de camp, à vendre à
bon marché,

S’adresser
Laurent”.

au bureau du “Saint-

 

Bureau à louer
  

L’ancien bureau du notaire
Levasseur,a u premier étage de
l’édifice Belle, rue de la Cour.
est à louer tout meublé y com-
pris coffre-fort. Pour informa-
tions, s’adresser à

Léon Paradis, avocat.
 

GAGNEZ6.00 à 10.00 PAR JOUR
Gugnez lout en apprenant métier Méca-
niclen d'auto, de batterles, de Soudure
autogène,@ V‘ulcanisateur, El
Brigqueteur, Platrier, Burbler, £
Beauté. Bonnes positions. Écrivez ou ve-
nez voir. Livret d'Informations Gratis.

  

Bureau de placement gratult—àtraverse Canada 
 

 

AVIS
Je ne me rends plus

 

Tespon-

mon fils, Romuald Lapointe.
OMERIL LAPOINTE
Rivière du Loup, Station

20 — 4 fs p.
 

 

À celles qui sont ambitieuses.
Gros salaire. Grande demande a
celles qui veulent apprendre la
culture de Beauté et la Coiffure.
Jolgnez le plus grand système du
Canada. Diplôme décerné. -
= Ecrivez pour information

ACADÉMIE MARVEL
8 Ste-Catherine Fet - «Montréal    

  
e des Travaux publics

recevra jusqu'ià midi, le mardi 13
Janvier 1931, des soumissions pour la
construction àun prolongement au
quai, à Ruisseau-h-la-Toutre
de Matane, P. Q.. lesquell
sions duvront re vus       
   

  

    

%

  

 

ony ‘stoppe. adresse
imois : ion nour un proton.

pement au quai, Ruis-seau-à-la-Loutre
P. 09
On peut consulter les plans et les

formules de contrat, se procurer I
devis et la formule de soumission au
ministère des Travaux publ i
tawa, au bureau de l'ingénieur de
district, édifr Seo Lowen Pouce,
timouski, 2. Q. de l’Association ds
Constructeurs de Québer, 247 rue

| Saint-Paul, Québec, P. Q. ainsi qu'aux
bureaux de poste de Sainte-Félicité,

« Qu Dalibaire Po QL et Grosses.
Roches, P. Q.
On ne tiendra compte que des sou-

missions faites sur la formule fournis
par le ministère et conformément aux
conditions mentionnées dans ladit
formule.
Un chèque égal à 10 p, 100 du mon-

tant de la soumission, fait à l'ordre
| du ministre des Travaux publics ot
accepté par une banque à charte, de.
vra accompagner chaque soum m.

1 On aceeptera aussi comme garantie
j dos bons du Dominion du Canada ou
Ides bons de la Compagnie du chemin
de fer Cunadien-National, où des bons
et un chèque, si c'est nécessaire, pour
compléter le montant.
REMARQUE. — On peut

curer au ministère des Trave
blies des tracés bleus (he
en fournissant un rhèque de banque
accepté au montant de SI0.06, pava-

ble à l'ordre du ministre des Travaux
publies. Ce chèque sera remis si le sou-
missionnaire offre une soumission
régulière,

Par ordre,

N. DESJARDINS,
Secrétaire.

Vaux pah'les,
décembre 1930

   
  

se pro-
ux pu.
prints)

 

  
  Ministère des

Ottawa, le 22
31 — 22

—_— -

Prix de l'abonnement à
notre journal pour un an
Canada. ........... $1.00

1.50Aux Etats-Unis...
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Rue de I'Eglise
Téléphon  

 

A. DOUCET
AGENT D'

ET MARCHAND DE CHARBON

  

   

    

        

ASSURANCE

- Vi - Accidnts

Rivière-du-Loup.
Kamouraska.
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CARTES D”

Dr Ernest Pettigrew
Médecin-Chirurgien

 

27 rue Fraser

RIVIERE-DU-LOUP

AFFAIRES
AVOCATS

| Casgrain & Lizotte
AVOCATS et PROCUREURS

7 rue de l'église, fivière-du-Loup

Léon Casgrain, CR. MPP.

|L. P. Lizotte, C.R.

 

Tél. 158.

Dr Antonio Paradis
. Chirurgie.

Rayon X à l’Hopital

Bureau à 2 heures P, M-
Tous les jours.
Dimanche excepté.

RIVIERE-DU-JOUI, Centre

| LEON PARADIS
AVOCAT et PROCUREUR

EDIFICE BELLE
Rue de l'église

RIVIERE-DU-LOUP
ler ETAGE

 

Louis Saint-Jacques
AVOCAT

 

Dr J. O. BENOIT

MEDECIN - CHIRURGIEN
29 Lafontaine

RIVIERE-DU-LOUPStation

Opérations à l’ITôpital

Bureau : 2 a 5 heures p. m.

6 à 8 heures p. m

22 rue de l’église

RIVIFERE-DU-LOUP

 

J. François Pouliot, M.P.
AVOCAT

Bureau en face de l’église

RIVIERE-DU-1.OUP

Tel. Ris,

 

 

AUT-=-3 Tel Bureau 228 

J. L. MARIER, Enr.
COEMMERCANT LE BOIS

de chauffuge, peaux vertus, et uggene

de toutes sortes,

Rue Chouinard,

Tel 330

Jos. Y. POMMET
COMPTABLE-VERIFICATEUR
Audition Municipales e* Scolaires

14 rue Joly

RIVIERE-DU-LOUP

Riviere du Loup Sta.

Casier Postal 7

DAVID E RIOUX
AVOCAT et PROCUREUR

RIVIERE-DU-LOUP STA.
EDIFICE 65, rue
LEVASSEUR Lafontaine

 e

 

HORACE CIMON
-— AYVOCAT —

18, Rue de l'Eglise

RIVIERE-DU-1 OUP
Téléphone No wo 

 

CRISPE‘TES 111 
Baite Postale 107 132 Lafontaine

| “la Protection du Crédit”
Rivière-du-Loup, Centre

Burcau de collection
Collection de tous comptes
Colleetion à commission
Satisfaction garantie
Demandez notre tarif

VICTORIEN LAVOIE
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Chevaux à vendre

 

Nou srecevons un char de chevaux
par semaine, chevaux de l'Ouest, et
tie d'Ontierio, chevaux de travail, ju-
ments pour cultivateurs et chevaux
pour Voitures légères.
Nous les vendons garantis et à des

prix très bas, Venez faire une visite
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| Chemin de fer Témiscouata
FXORAIRE

En force le 6 octobre 1930
. Careno EXPRESS

Nellie Melba} i Uep Riv. du Lou 7.3Schirwanka ! ! P 7.50 a.m,
Ksbelik GéraldineFather Are, Edusundiston Jet, 11.100. m,
Mischa Elman Madame Marches; EXPRESS
Metropolitan Grand Opéra of N. Y. | Dep, Edmnndston Jet., 12.00 pin

S'adresser a: | Arr, Kiv.du Loup, 3 AU pm
S. BELLE MIXTE

Marchand de musique | Dép. Edninndstor Jet P250 pow.
Résidence et atelier : | Are. Conners NOB. LU pm

No. 9 rue Amyot MIXTE
Tél 810.3 C. P, 101 “Centre”. Dp. Connors No B00,vin eumundston Jet, S.50 8, m

N. B.—Heure du méridien de l'est,
Service quotidien, excepté le diman-che

Correspondance à Edmundstonavec le chemin de fer du Paci
que Canadien ot à Rivière-du-Loup
uvec tous les trains d’express des
chemins de fer Nationaux.

Pour plus amples informations,
prospectus, etc, s’adressser à

T. N. Walsh, Agent Général du
Fret ot des Voyageurs.

 

 

  
  

Louis Pratte
Assurances Générales

Rivière-du-Loup, P.Q.

EDIFICE BANQUE PROVINCIALE
819 rue Lafontaine.

 

Evitez la grève des bank-notes....

en faisant de In publicité.
it nos écuries ob Vous en serez convain-
“us,  

DUBÉ & FILS
Enregistré

Alphonse HOUVE,
St-Alexandre Co. Kamouraska,

Pél. Kamouraska.
17 — 12 ms 1930

————>——
Meaveliands de Grains

el Provisions
Matériaux de construction

Pous vos assurances de toutes sor-
tes consultez J. W. MOREL, succes.
“eur de Jean-A. Samcier.

J.-Fdmond Therriault |
21, rue Joly

Représentant à |

RIVIERE-DU-LOUP
de

 
Rivière-du-Loup

L’EVENEMENT
Journal du matin et quotidien

de Québec

Si vous désirez vous abonner
au quotidien le mieux fait de
la province, le premier à vous
donner à Rivière-du-Loup les

 

 ! : v . . TE ey 4
De vieux vins de liqueur dans lesquels ont macéré nouvelles de partout, avertis- MR, au sae vous aider Gu braver 1
des écorces de quinquina sélectionnées, voilà le sez-moi et j'irai vous voir, ou |Hineraire de votre prochain voyage,

DUBONNET venez chez moi—Nous donnons (faire vos réserves de wagons-lits,

de jolies primes à chaque a- vouron=-sndon-, hôtels.
DEFRE DE DISTRIRUTION GRATUITE, BRIDGE PADS bonné pour un an, | . ‘ nu

Coser 310 - Staton B Montréal Je suis également correspon- Adressez-vous à CA, LANGEVIN
Nom _ dant pour le journal, Agent General, Gare du Palais,

Rue Faite Tél. Kam, No TS. Quebee, ou à PV. EE. GINGRAS, Agent
DEEde District, Gare Windsor, Montréal,
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“Nous continuons ce que
incomplet

Règlements entre débiteurs et créanciers
l’erception de comptes, etc.

Hy va de votre intér

REDIT COLLECTION ACENS , Reg'd.
C. Pan (Agence de Rivière

les autres ont laissé

êt de consulter

-du- Loup.) Tél. 131
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Pour vos impressions de toutes sortes;
adressez-vous à

    LeSaint-Faureut ===)
   —

Un enfant de Témiscouata est le heros d’une innoubliable demonstration
A RIVIERE-DU-LOUP

 

L'hon. Adélard Godbout banqueté
par les libéraux de son comté natal.

 

Le nouveau ministre provin-

cial de l'Agriculture, l'honorable

Adé'ant Godbout a ete l’objet

d'une réception mémorable, tun-

Ji soir, lors du diner gue lui ont

offert les libéraux dui comte de

l'émi-couala dans lu vaste salle

de l'Hôtel de Ville de la Riviere-

du-Loup, Ce bangaet présidé

oar notre député ML

svain, C. R,, a remporte un sue-

ès absolument inéut et a per-

mis à plus de trois cent cinquan-

Le pursonnes de  tvmoigner au

jeune ministre leur admiration

et leur attachement. |
L'honorable Alecandre Tas

ehereau premier ministre, et plu-

sieurs de ses collègues du cabl-

net provincial ainsi que de nom-

breux députés l'édéraux assis.

taient à cette fête de famille li-

Bérale qui fut si bien réussie ct

qui témoigne encore une fois de]

la large hospitalité de notre vil,

le et de notre district. Des délé-;
gations nombreuses Ventes de

pratiquement toutes les parois;

ses du comté et meme des coms

tés voisins furent aussi remar-,

quées par les hôtes du banquet
qui en témoignéèrent une grande
satisfaction.
A la table d'honneur, aux cô-

tés du président Casgrauiîn, on
remarquait honorable IL A
Taschereau, l'honorable J. A.
Godbout, M. Geurges Bouchard,
député du Kamouraska, l'hono-
rable Hector Laferté, ministre
de la colonisation des Mines ef!
des Pécheries, l'honorable Elysée
Thériault, conscitler Législatif,
Jean-François Pouliot, notre dé-
puté aux Communes M. Charlus-
A. Paquet, député de Montma-
gny, Pierre Gagnon, député de
Kamouraska, M. Philippe Pu-
four, député de Matapédia, le Dr
li. J. Moreault, depute de Rie
mouski, le Dr J. A. Bergeron
député de Matane. M- Amédée
Caron, député des lles-de-la-
Mailcleine, M. Eugène Godbout.
ancien député de T'emiscouata
et père de Phôte d'honneur. l’ho-
norable Ministre de l'Agrieultu-

re, Le Commandew C. Alfred
Desjardins, de St-André, ancien

député de Kaumouraska, M. res
Lizotte. préfet du comté, M,
Philippe Poutiot, M. louis Phi-
Hippe Lizotte C. 1. M Alexzu-
dre Michaud, CR, OM. 0,
Morel, M. Réal Viel, avocat.
O. A. Bériau, de Québre, M. Tu-
les Brillant, de Rimouski, M.
Achille Pettigrew. avoeal de
Québee, auxquels vinrent se Join

dre au cours de la seirée M. Ro-
bert Tuachereau, député de Bel
fochasse of M. Oscar Boulanger,
representant de Bellechasse aux
Communes.

Bien que la salle de Hotel
de-Ville soit la plus vaste que
nous avions en ville, il <en est
fallu de beaucoup quelle soi
assez grande pour contenir tou-
te la foule qui étuit désireuse
d'assister au banquet, et les or-
ganisateurs soucieux de plaire
à tout le monde autant que pos-
sible avaient en la prévoyance
de faire installer à la porte de
Hotel de Ville et dans fu sale
puldique de St-Frunçois-Xavier

 

 

des hauts parleurs radiotélepho-{rian Rioux, Kloi Betzile, Anto- donna à l'assemblée lecture de organisation.
niques qui permirent à plusieurs
centaines de personnes  d'écou-
ter les discours sans trop de dif-

ficulté, faute de n'avoir pu satis- Georges Damours, Wilfrid Beau! par une raison ou par une autre'hommes politiques que le Cana
t'issister a cefaire leur désir

magnifique diner.

Dans Ja salle do banquet nous
avons pu reconnaitre, entre bien
d’autres dont les noms nous
échappent, les personnes
vantes

Fdgar
chaud, C.

Levasseur,
1. SR Belle, Lanvéat

Léon Cus-,

Lavoie, Edgar Lapointe, Char-

les Stewart, L. J. Dugal, Napo-
Leon Dumont, J. T, Bégin, Dr

| Vézina Jos Viel, P. EE, Viel, Réal
‘Viel, Jos. Hamel Dr L. À. Par-

“rot, Louis St Jacyues David E.

Rioux, Blaise Fournier Philippe

!loulot Eugène Michaud, Oméri]

Boucher, Philias Chouinard, A.

E. Thivierge Jos Léveillé, Cléo-

"phas Thibault, Ulric Lavoie,

Paul DesRochers, J. A. Damours

| Geurges Castonguay, Louis Cha-
mard, Amédée Thibault Jos Le-
bel, Adrien Deschènes, Dr Hen-

ri l’rovencher, Jos Marier, Ovi-
la St Georges, Haroli Walker,
André Lefrancois, Alex Théri-

ault, Eniile Ouellet Roméo Ouel-

let, Léon Bérubé, Jos- Bourgoin,

i Alexis Lebel, Jos Bélanger, A-
donzo Piourde, Mazenod Plourde,
Alcide Nadeau, Omer Léveillé,
J. OW. Hodgson, Sr, Arthur

Pornard, Michel Côté, Joseph
Charron Prime Gagné, Zéphirin
Anctil. Cyrice Lebel, J. W. Hod-

gson, dr, Désire Lévesque Di-

dier Lévesque Raoul Pelletier,

Maurice Dernier, Dr Labelle, Dr

Juan Charles Beaudet, Baptiste
Lévesque, Horace Dumont, An-

  

 

toine | “o> ost Appolinaire Quel-
let, 10 +A Lévesque, Louis Ca-
puetie. A. l’ovin, J. Ad, Mar-
quis, Cv * Tétu, Robert Tétu.
Paul Lavois Dr Ant. Paradis.
Anice lourde, Philias Paquet,
1. A. Pel atier, J. Bte Bérubé,

 

 

Frne. (Tarest, L P. Proulx, Dr
Lessa l. À. Bourdeau Wilfrid
félan cer. Victorien Dionne, Iré-
née € viudron, Edgar Bourret,
Kdga- Iucombe, Aurèle Du-
mont CC. H. Desrosiers, Rolland
Belzilo et Albert Boulanger, de
la Cité de Rivière du Loup.

De S1-lÉloi, on remarquait en-
tre autres MM. Jules Lizoite,
Charles Desjardins, Ls Philippe
"Godbout, Eugène Côté, Omer
Côté, Eugène Ouellet, Sylvio
l’ettigrew, ledouard Coté, Ls Ph.
Coté Joseph April, Fortunat
Hioux, Charles Bouchard, Jo-
seph Godbout, Joseph Malen-
fant, Raoul Pettigrew, Cyrice
Desjardins, Cyrice lafrance.
De Tlsle-Verte, il y avait

MM. Alfred Michaud, Lazare
Morin, Alphonse Ouellet l’ierre
Viel, 1 J. Pettigrew Alfred
Pavent,  Hyppolite  DPectigrew,
Lioroph Michaud, Alfred Dion,
Cle Ouellet, Eugène Co-    sphore
té, JR. Dubé, Léon Theriault
JT. Bertrand Edmond Cote
Adrien Martin, M. le Dr Napo-
léon Drapvau, Arthur Pettigrew,
Aimé Côté, Horace Talbot Geor-

Dumont, Alexandre  Mi-

chaud, Charles Pelletier, Antoi-
ue Bélanger C0 LE. Roy.

lu Trois listoles MM. J. N.
Eousseau, Nazaire Damours,
David Rioux, Jean Rioux Jo-
seph Paradis, Amédée Rioux.
Ernest Rioux, J A .Dumond,
Alphonse Dubé,
Rene Rioux, Joseph Rioux. mal-
re, dB. M. Rioux et Frédéric
Michaud.

De la Rivière Trois l’istoles
MM. Edonard T. l’ettigrew, Luce
Leclere, Eugène leclerc E. W.
Morissette el Alphonse Côté.

D St Jean de Dieu, MM. Flo-

 
nio Roy, et Wilfrid langelier.

L De Cacouna, MM. Robert
,Grandmaison, Antonio Sirois.

lieu, Louis Dubé Jules Garon,
Louis Lévesque
tier. Jas Bérubé, Alphée
lieu. maire de Cacouna.
De St Arsène. MM.

1

i

|

| ,Jeau-

{tave Dionne,

Edmond Rioux, Jos

  

A tous mes ¢

de profite de Voces

m'encourager duns
qui se fermine.

LUDGIER
ELECT 

Bonne et Heureuse Année

toutes les personnes qui ont

RIVIERE-DU-LOUP

lients et amis

ision pour remercier
hien voulu

le cours de l'année
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la uvegarde
COMPAGNIE D'ASSURANCE VIE

MONTIRICAL
Représentant demandé
mouraska et l'émiscouat

Adressez-vous à

pour les Comtés de Ka-
aL Salaire ou commission.

J. W. PDISSSCTIIONISSS
GERANT

*

MoNnTr-JoOLI QUE.
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A. Lévesque,

:‘reeu à juste litre

Horace Pelle-!

Arsene.
stii- Chouinard, Aleide Saindon, Gus-

J. BL Cavouette,

Alex Mi- l'h. Cavouette, Martial Michaud.
Jeaulieu,

ce”. (Applaudissements).
V Faisant l'éloge du nouveau
ministre de l'agriculture, l’ora-
teur salua en M. Goabout un
homme éminemment bien quali-
fié pour diriger l’un des plus
iniportants ministères  provin-
ciaux. Qualifié au point de vue
technique puisqu'il a fait d'ex-
tellentes étuies agricoles, et tout
«lésigné à devenir un chef par
son Jugement sain et sa probité

à toute épreuve.
M. Casgrain remercia ensuite

l'honorable M. Taschereau de

Antonio Cayouette et Emile

Cayouette-
De St Epiphane, HM, Emile

Sirvis et Alfred Gagnon.
De St Hubert, MM. Freddy

Massé et Alcide Tremiblay.
De St-Pau) de la Croix,

Alphonse Mignault.
De Si Clément, MM. Pierre

Caron, Thomas Belzile, Edouard
Belzile Ovide Caron, Thomas
Roy, Georges Lévesque, Isidore!
Roy, Eugène Belzile Alfred Le-;
mieux et Isidore Veilleux.

De St Antonin, on remarquait

M.

 s'être aussi agréablement rendu
à l'invitation qu'il lui avait faite’
de venir assister à cette Tête de;
famille, et il profita de l’occasion
pour le remercier au nom de ses
Glecteurs de ses largesses pour
le comté de Témiscouata, signa-'

MM. Josph Bérubé, Omer Béru-
bé, F. Filo Soucy Ivanhoe La-
ferrière et Uldérice April.
De St Modeste, MM. Alcide

Bérubé, Louis Boucher, Alfred
Saindon J. P. Michaud, et John-
ny Lévesque.
De St Honoré, MM. Auguste!lant en particulier que plus)

Beaulieu, et Johnny April. d'un million de dollars avait

De St Louis du Ha ! Ha !, M.Jété dénensé ici en trois ans.

 

M. Elzéar Michaud, Wilfrid|. “Vous avez pour vous appuyer
Ouellet et Alphonse Couturier. |1a population de toute la pro-
De Cabano, M. Jos. P. Dionne. vince”, dit M. Casgrain en s

dressant au premier ministre
“et l'histoire où vous êtes mainte-
nant bassé dira que vous avez été
un vrai canadien, un grand pre-
mier ministre et un chef admi-

De Notre Dame du Lac, MM.
C. I. Beaulieu, N. P.; J. H. Na-
deau, Gérard Beaulieu, Odilon
Dubé etNa poléon Viel i
On remarquait encore de Ste-

Rose du Dégolé, MM. J. W. Mo-|rable. Dans toute la région du
rel et Alexis Michaud. Bas St-Laurent, nous avons

hâte que vous donniez le signal
de la bataille, nous avons häte
au combat et nous vous prouve-
rons que vous pouvez encore
compter sur nous”.
Avant de terminer son dis-

cours fréquemment interrompu

De Les Etroits MM. Vital
Gagnon, Alfred Bellavance, Frs.
Bellavance et Arcadius Hamel.
Du Squatteck, M. Jos. A. Viel.
De la Rivière Bleue, M. Joseph

Héroux.
De Rimouski, MM. Jules Bril-

lant et Perrault Casgrain, avo-; Par les applaudissements, M.
cat. Casgrain salue les honorables

Laferté cet Thériault et il re-De Ste Anne de la Pocatière,
MM. L. À. Dupuis, N. P, Joseph
Maurais, Donat Lizotte, Elie
Kazoom, A. M. Deschènes Anto-

nio Gendron, G, E. Potvin, Jo-
seph Potvin, B. Baribeau et J.
A. Ste-Marie, de VEcdle d’A-

mercie les députés, les organisa-

teurs et l'assistance d’avoir fait
la fête si belle et si mtéressante.

C'est à M. Jules Lizotte, mai-
re de Saint Eloi et préfet du
comté que revient l’honneur de

griculture. présenter à l'assistance le nou-
St Pacôme était représenté, Veau mnistre, un fils de la pa

par MM. Luc Lizotte, Louis|toisse rurale dont il est le pre.
Dionne, Joseph D'Anjou et AJ-Mier magistrat. M. Lizotte

s'acquiite de =a tache avec sue-
ces, et rappelant la mémoire
chère au coeur de tous de l‘hon.

fred Lévesque.
De Riviere Ouelle on remar-

quail : MM. Jos l.zotte, Louis
Dubé. Joseph Hudon. J. Bte|M- Ernest Lapointe, il déclara

Plourde. Alfred Lizotte et AJ-| "It suis sûr que M. Godbout
fred Lebrun. saura comme son ainé faire

honneur toujours au cumté d'oùDe St Denis, MM. Louis Dion-| "ON } 1 cul
il vient, et qu’il ne taiilira pas ane of Joseph Paradis.

De St Pascal, MM. Ulvsse!là tache” M. Lizotte felicita
Palletier, Antoine Telletier, A-|l'hon. M. Taschereau de l’heu-
drien Pelletier et F. X. Gasmon, Teux choix qu'il avait jail et 1

termina en prédisant que cette
belle nomination d'un fils du peu
ple n’était qu'un presage de
plus à la prochaine victoire Ji-
bérale dans la province et que ie
regime si bien établi pay M. las
chereau aurait encore une vie
longue et prospère.

Sans se laisser intimider par

des applaudissments prolongés
qui marquérent son entire en
scene, l'honorable Adélard Gud
bout se leva en souriant et du
sa belle Voix si remarquée des
isa première apparit.on u l'As-
senublée Légisialive HU actribua
modestement à son shef M. Tas-

Un atmosphère très enthou-!chereau le succès de la maniles-
siaste n'a cessé de régner dans tation qui lui était Taie par ses
la salle du banquet depuis l’arri-|amis de Témiscouata,

; vée des Ministres Jusqu'au mo- “Je fôiciteé M. le Président de

ment de leur départ. Tous les la magnifique organisation du
Ëorateurs ont été vivement aPD-'diner que nous prenons ce soir,

plandis. et les organisateurs ont non seulement en mon nom,
les plus cha-!mais au nom du part libéral

leureuses félicitations de leurs tout entier” déclara A. Godbout,
Anvités, j7C'est uue pensée libérale qui

Avant d'ouvrir la série des domineici et je ne peux prendre
discours, le président du banquet: pour moi le succès d’une pareille

l'assemblée est
venue rendre hommage à l'hono-
rabde M. Taschereau. mon chef,
qui est bien l'un des plus grands

De St Philipne de
Ernest Chamberland.
De Notre Dame du

M. Alphé Michaud.
De Ste Hélène, MX

Landry. J. EF.
Wenceslas Lebel.
De St Eleuthère,

Caron.
De St Germain, MM. Navier

Picard et Jos. E, Palletier.

De St Alexandre, MM. Jules
Bélanger et M. Henri Rélanger.

H y avait aussi une délégation

du comté de l'Islet, comprenant
une quinzaine de personnes.

Néri, M.

Portage,

. Guorges
Desjardins of

M. Zéphir  
(plusieurs télégrammes et dej
dettres d'exeuse des membres du;
cabinet qui avaient été empechés

| d'assister à cette belle manifes-'da ait jamais connu.

tation libérale. Nous avons noté| M. TTaschercan”, poursuivit
des dépèches des honorables ler-| M. Godbout, “a mis sur Mes &-
rault et Francoeur, du ministère paules un fardeau très Jourd

provincial, du Général Fiset el'en me confiant le ministère de
de M. Fernand  Fafard, de la'l'Agviewtture. Je le remercie
Chambre des Communes. L'he-1de honneur qu'il m'a fait, el
norable Ernest Lapointe, ancien jo Jui répète ouvertement que
ministre de la Justice étant ac-ije n'ai accepté les responsabili-
tuellement retenn par la maladie tés que comportent ce charge
dans un hôpital de Baltimore laque parce que c'était son desir,
Etats Unis, le president du bane! gq que je ne voulais pas qu'on
quet, M. Casgrain. proposa de puisse n'accuser de lächeté, on
ni adresser un  télégramme; refusant d'accepter un poste
l'assurant des meilleurs  VoeuX {parce qu'il comportait du travail
formulés tacitement par les con- Let de la responsabilité...

vives pour son prompt rétablis-|}<Bien que reconnaissant mon
sement, et lui exprimant les re- incapaeit | ie ich vai ’ 4 . rem

grets de ses ancions électeurs à plir PT Charge sans que je

ne pas l'avoir parmi eux, sois un déshonneur pour le com-
M. Casgrain n'avant pas com-

munique le texte de son discours
aux journalisies présents, nous
ne pouvns donner qu'un bien
faible apereu de l'éloquente allo-
cution qu'il prononça. Quon
nous permette de dire toute fois
que non seulement iit un ex-
ecllent discours, mais qu'il s'ac-
quitta avec beaucoup d'honneur
de la tache difficile de présider
Une assemblée aussi considéra-

 

 

Bonne et

Heureuse Année

té d’où je viens. J'ai consacré aux bons systèmes de culture,
ma vie au développement de l'a- aux concours de fermes organi-

griculture parce que je crois ses dans les comtés, et à pour-

qu'dlle est l’avenir de la province cuivre de notre mieux la politi-
et du pays, Je vous
tenant aussi brievment gue pos conisée par le

j'eniron, ancien rsible le
tends suivre
de l’agriculture.

“P’Opposition qui nous accu-
se toujours de lui voler ses idées
saurait en l’occasion de formu-
ler peut etre un programme
dont J'aurais pu m’mapirer
(rires), Mais la session cest com-

mencée, el je crois comprendre
qu'il m'aurait fallu attendre
op longtemps pour trouvy des
idées venant de l’autre côté de la
Chambre. Je me suis done mis
à l'oeuvre et j'ai esquissé un
programme qui n’ap_portera des
résultats qu'à la seule sondition
d’avoir votre appui. Jagricul
Ne peul marcher sans avoir
l'appui de la population.
Depuis queiques mois nous

avons entendu chanter sur tous
les tons que les temps sont durs
el que cet état de chu-es dépend
des gouvernements. Vous com-

prenez cependant que les Gou-
vornements n'ont pas la capaci-
té de détourner les cri-es qui à
une Choque ou à Une autre tra-
versent res pays. C'est étre
criminel que d'etre pessimi-te et
de précher la misère dans un
temps de crise.
“Nous n'avons l'intention de

ne rien négliger ni labeur ni
argent; les organisations agri-
cuies auront tout nore appui si

les membres de ces organisa-
tions commencent d'abord à bien
s'entendre entr'eux.

programme que
comme ministre

que se dévoloppela science agri-

dix ans — Mais
comme n'étant
l'expérience.
Nous aiderons à la diffusion de
la science agreole par les écoles
d’agreulture qui =eront de mieux
en mieux aménagées et de plus
en plus nombreuses.

“Le système Barré dont on
parle beaucoup du ce temps ci
est déjà en application dans plu-
sieurs comtés, et à mesure que
les cultivateurs seront en mesu-
re de répondre davantag: à ce
système, cet enseignement sera

développé. La mentalité des
agriculteurs est à se préparer.
le systèce sera développé un peu
plus tard".

M. Godhout ajouta qu'il était
bien déterminé à rendre la sei-
ence agricole plus pratique en
faisant des enquêtes agricoles
dans chaque district rural en
particulier et il demande aux
cultivateurs de réponure à ces
enquetes, de manière à devenir
plus en mesure à apprécier les
conférences agricoles € lo tra-
vail souvent mal jugé des
Agronomes.

“11 faut produire de facon
intel'igente” ajouta l'oraeur.
“et nous sommes prêts à donner
tout l'encouragement possible

aujourd'hui
que

 

 
|

1e frut de: soeiations parce

i
}

 
i

|

dirai main que d'irrigation des terres, pré-
«gretté J. E. Ca-
nistre de l'agri-

culture dans le cabinet provin-
cial.” Puis, se tournant vers M.

Casgrain hon. M. Godbout, a-
jouta “J'aurai certainement ung
oreille très attenive a vore do-
puté quand il viendra me de-
mander des concours de fermes
pour Témiscouata”.

Revenant à ses amis de ln
classe agricole, M. Godbout «lit
encore l’importance qu'il
pour les cultivateurs de diversi
fier leurs cultures, et de l'aire
de Volevage. “Travaillez” dit-il,
à l'amélioration de la race che-
valine sans laquelle il n'y a pas
moyen de faire de la culture
pratique. Dans le Bas de Qué-
bec donnez plus d’immortance à
l'élevage du more. C'est le seul
animal pour 'enrl l'vaitur
marché illimité, et qui aura un
marché meilleur à mesure que
vous en produirez davantage.

“On a reproche au gauverne-
ment de s’occuper de coopération

A

agricole et de la Coopérative
Fédérée. Aujourd'hui les culti-
vateurs sont capables de s'orga-
niser par eux memes, A Ste-
Anne et a Opa, des cours de
coopération seront donnés aux
chets de coopératives pour
qu'ils se démélent eux
avec leurs produits comme ils
le font avec leur culture.

“Le gouvernement ne veut
pas de politique dans les coopé-
ratives agricoles. Ces une

 

“Pour que agriculture soit | condition essentielle de survivre
Un succès, il faut premièrement pour ces organisations.

| “Comprenez
cole — une chose qui aurait pu'la distribution
paraitre une béte étrange il y ajles

l’importance de
des octrois par

associations coopératives
seulement. nous aiderns les as-

que nous vou-
lons aider le groupement.
En terminant l'orateur remer-

cie  j'auditoire de son atten-
tion et promet dans toue ‘a m--
sure de =es forces de n'être pas
une cause de retard dans le tra-
vail d'avancement du cabinet
Taschéreau, puis il fait appol à
la confiance du peuple lu
et en la personnalité du chef
libéral.

Le père du münistre de l'agri-
culture M. Eugène Godhout, an-
tien député du Jeomte de Té-
miscouata remercie lhon M.
:Taschereau d’avoir élevé au
poste de l'agriculture un fils de
cultivateur.

M. Alexandre Michaud, C. R..
dit que M. Taschéreau n’a fait
que ratifier le choix de toute
a noulation en nommant M.
Godhout ministre
ture.

Csargé de présenter la santé
du Canada M. Michaud dit que
c'est une chose bien difficile à
faire depuis le 28 juillet
nier. Puis il fait l’éloge de
lhon. M. Mackenzie King et de
de T'hon.. Ernest Lapointe.

(à suivre)
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PROTECTION —PERMANENT-PARAMOUNT

CAMILLE SIROIS
AGENT DE DISTRICT

RIVIERE-DU-LOUP, Station.Téléphone S12 -
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NOTRE CONCOURS |, Ste-Francoise

DE CONTES DE NOEL 531%: “52hnombre de personnes se sont
{fait un devoir de rendre leurs

Noms des gagnants des prix.

ler prix

:

(S1.00) “La l'renuère

hommages au Divin Enfant de
lia Crèche en s’apprchant de la

' l€ sainte Table. La belle tempéra-
messe de Minuit de Piorrol 'iurz semblait inviter les gens à
JOSE, 1. Eugéno Labrecque ne pas laisser passer ce grand
}. E.. 256 rue daimnt-Jean, QUE-. jour sans venir en rendre témoi-

 

bec. 10 ; |gnage a Dieu,
2ème prix : (31.00) "Noo! de’ M, Alphée ‘Ouellet unira sa

! Denise” MARELLA. Mle Jestinée a MTe Marie Blanche
Cécile Plourde Riviere du Rioux de St Jean de Dieu, en
Loup. | tanvier. :

3ème prix (51.00) “Légende| M. et Mme Victor Beaulieu
de Noel” PIERRE DU LAC, font part à leurs parents e amis
AL PL Fortin, Ivry, T'émiscoua-| de la naissance d’une fillee. Par-
ta, P. Q- rain et marraine : M. et Mme

deme prix (S1.00) Eugène Beaulieu.
Noel” par ROSE —_—___
TE, Mle Ombéline COURS DE SOLFEGERiviere du Lup.

5eme prix Un .
Enchanteur”, par  Lumbert  M. J. J B Lavoie désire avertir les
Closse, “Un enfant nous est élèves du cours de solfège que le
né” par MYRIAM. Mle Julle prochain cours aura lieu JEUDI, le

Anne Burvau… 110 rue Scott,,S JANVIER prochain, et prie par la
Quebec. | même occasion tous les éléves inscrits

Gème prix : Un volume (Site'de bien vouloir être présents à la
Enchanteur par ft. (Ciosse) réouverture.
“La Noel de Mère Larramno-—
se” par LA GIANEUSE, CANADA
Ruth Côté, Cabano, T'émis-| PROVINCE DE QUEBEC
couata, I’. Q. DISTRICT DE KAMOURASKA

 “Conte de!
NOELLIS-

’aquet,

volume “Site

Tème prix Un volume (Site| COUR SUPERIEURE
Enchanteur) L'Ange de, No 12334

Noël”. LYS DE LA VALLEE,| Le dix-neuf décembre mil neuf cent
Mlle Bernadette Michaud, de, trente.
Saint Alexandre de Kamouras-; LA
ka I". Q. | LOUP, corporation légale ayant sa 

8ème prix Un volume (Site| principale place d’affaires dans la ci-
Enchanteur). “Nod des jté du même nom, district de Kamou-

  , vieux” par MICEILLE de raska,
CHARNISAY. Mile Joséphi-|
ne Dubé, innst. Saint Benoit vs

| de Packington, Témizcouata.! J. G. CHEYNE, ci-devant de la
i PQ. dite Cité de Rivière-du-Loup, et ac-

Les prix seront envoyés pro-|tuellement de la Cité de Toronto,

Demanderesse;

chaînement, aussitôt que nous|dans la Province d'Ontario,
en auront le temps. défendeur;

Nous réitérons nos félicita-| TI est ordonné au défendeur de com-
lions aux heureux gagnants.

lambert Closse-
29 décembre 1930

paraître dans le mois.

(Signé) PELLETIER & DUGAL

P. C. S.
Vraie copie.

Louis Saint-Jacques

Procureur de la demanderesse.

—reee

Fivitez la grève des bank-notes....
en faisunt de la publicité.

 

 

  ble et aussi enthousiaste.

“C'est aujourd'hui la fête du
comté de Tomiscouata®™, dit M.
Casgraîn, “et si j'étais sûr d'al-
ler au devant des désirs de mes
électeurs en lançant l'idée de ce
banquet, je vous avoue que J'é-
tais Join de m’attendre que cette
fete put susciter fant d'in-
téret ef tant d'enthousiasme
dans toute la région du bas St-
Laurent. On peut conclure de
la manifestation de ce soir quele
parti libéral est bien vivant
(dans cette partie de la provin-

A tous nos amis

Famille

TOULCH   
C'HOCOLATS

lEPINARDS

AN

179 rue Lafontaine
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Le Macasin qui OFFRE LE Pous Grand CHoix
La Pius HAUTE QUALITE, LE MEILLEUR SERVICE,

 

ET LES Puus BAS PRIX
————__

BOITES 501

DoxBoxs Ramio Mix

DIiscurrs

lOMMES +

AN AS

GRENADERS

CHAMPIGNONS

————-——+

Frs. Dionne

LE RENDEZ-VOUS DES CONNAISSEURSS
DU I31SAU ET DU BON

de suis heureux, à l'occasion du jour de 1!
le Public en général, mes meilleurs souhaits de Joie. Santé, Bonheur et Prospérité.

Acceptez en même temps, chers clients, Mes sincères remerciements
pourvotre encouragement au cours de l'an passé.
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M. Rodolphe Bédard, ptési-

dent général des Artisans Cana-

diens-francais, bien connu dans

notre district, parlera au radio,

le premier de l'an, à six heures

et quart du soir. La causerie

sera suivi d’un programme mu-

sical :

M. Louis Marquis qui avait

gagné le premier prix, dans son

groupe l'an dernier, au concours

des meilleures vitrines d’expo-

sition pendant la semaine de

“La Soupe Aylmer” produit ca-

nadien, est encore à l'honneur

cette année, emportant le second

prix de son groupe pour la pro-

vince de Québec.

M. le notaire S. P. Dugalest

parti aujourd'hui pour Québec

et sera de retour le lendemain

des Rois, 7 janvier.

Le jour de Noel au soir, ont

eu lien a la résidence de M. Pier-

Te Boucher, de St-Patrice, les

fiançailles de Mlle Diane Bou-

cher avec M. Ludger Martin,

caissier à la Banque Canadienne

Nationale de cette ville.

.- La semaine dernière, M. J. W.

Deschênes, gérant de “La Sau-

rde”, était de passage en

ville dans l'intérêt de sa compa-

gnie.

Mesdamies Alphonse Boucher
et Chs. Eug. Rioux, de Rivière
Trois-Pistoles étaient de passa-
ge en ville hier.

Première partie de cartes de
Yannée 1931, le 5 janvier. Les
prix d’assistance sont exposés

dans la vitrine de M. A. Savard,
bijoutier, édifice Belle.

M. Ludger Lavoie, agent d’as-
purance a été élu marguiller
pour la paroisse St-Patrice en
remplacement de M. J. H. Pel-
letier, bijoutier, qui sortait de
charge.

Le jour de Noel, ont eu lieu
les fiançailles de Mlle Georget-
te Lebel, fille de M. Jos. Lebel,
Bec-trés. de la Cité de Riviè-
re du Loup et de Mme Lebel, à

. M. Edgar Rossignol, employé à
la Banque de Montréal. fils dei
.Mme Ovide Rossignol, de Qué-
bec.
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COURS D'AUTOMOBILISME
nique et d’électricité d’automobile préparant

mécaniciens véhicules-moteurs.

eurs, abonnés, correspondants,
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clients

“LE SAINT-LAURENT”
souhaite une

REUSE ANNÉE

Madame Thomas Levasseur,

de Clairs, était de passage à Ri-

vière-du-Loup, à la fin de la se-

maine dernière.

|

Mme J. A. Ouellet, de Rivière-

du-Loup, est en promenade

pour une partie de l’hiver dans

différentes villes des Etats-Unis,

ou elle duit visiter des parents

et amis.

M. Antonio Albert, de Lewis-

ton, Me., passe le temps des fè-

tes chez ses parents à Ste-Hélè-

ne et Rivière-du-Loup. |

MM. Louis-Philippe et Léon

Pelletier, étudiants, passent le

temps des fêtes chez leur père
M. Emile Pelletier. 
 

| Une femme bien troublée, “Pendant

vingt ans ma femme a souffert de

maux de tête, d’étourdissements, de

maux d'estomac et de constipation.

Elle devait souvent rester alitée”, écrit

M. K Lehmann de South St Paul,

Minn ‘Etant en Furope elle avait

déjà été traitée par différents doc-

teurs et essayé toutes sortes de remè-

des saus aucun résultat. Il en fut

de même dans ce pays jusqu’à ce que

nous eûmes du Novoro du Dr Pierre.

Elle jouit maintenant

=

d’une bonne

santé”. Cette salutaire préparation à

base de plantes est un remède de

confiance qui agit sur les organes de

digestion et d'élimination. Elle affec-

te salutairement le système nerveux

et aide à reconstituer l'organisme Ce

remède n’est pas vendu dans le com-

merce de droguerie car il est seule-

mtnt fourni par des agents désignés

par le Dr Peter Fahrney & Sons Co

de Chicago, Ill.

Livré exempt de douane au Canada.

me

Naissance
M. ct Mme Alphée Pelletier.

de Brigerwater, Mass., font part
à leurs parents et amis de la
naissance d’une fille, le 27 dé-
embre. Parrain : M. Alphé Pel-
letier. grand’père de l'enfant.
Marraine : Mme Ovila St-Geor-
ges, cousine de l’enfant.
 

Vous trouverez toujours chez
François Dionne le meilleur
choix de bonhonnières.
DONNEZ-VOUS LA PEINE

DE REGARDER TES ANNON.-
CES A LA PORTE DE CHEZ

FRANCOIS DIONNE. 
—

 

Un cours complet de méca-

aux examens de
Moteurs de tous genres. L’Eco-

le Technique de Montréal est la seule autorisée à faire passer

ces examens.
Nos diplômés sont recherchés par tous les bons garages, l’as de

 

 

LE NOEL
DESPAUVRES

Dans l’après-midi du jour de
Noel, il m’a été donné d'assister
à la fête organisée par les da-
mes et les demoiselles de cette
ville au profit des enfants pau-
vres. La grande salle de l'hôtel
de ville était joliment décorée,
et deux magnifiques arbres de
Noel étaient chargés de paquets,
de cadeaux, de jouets et de su-
creries de toutes sortes. Le ‘‘Pè-
re Noel” en personne surveillait
la distribution à laquelle j'ai été
heureux d’assister pendant plus
d’une heure.

Je n’ai jamais
fête plus agréable,
et où régnait autant
siasme, I fallait les petits se
pousser, se bousculer, se pres-
ser, craignant qu’il n’y en eut
pas pour tout le monde, mais
heureusement il y en eut pour
tous.

Je fdlicite les dames et les de-
moiselles qui ont eu l’excellente
idée d’inviter le ‘Père Noel” à

 
|

assisté à une
plus belle
d’enthou-

venir ainsi rencontrer nos en-
fants à l'hôte] de ville. Elles se
sont donné beaucoup de peine,
mais elles doivent en être récom-
pensées par le succès qu’elles ont
remporté, et surtout par le plai-
sir et le bonheur qu'elles ont
procuré à nos enfants aux noms
lesquels je les remercie de tout
coeur. Je souhaite que cette fê-
te se répète l’an prochain pour
devenir une coutume dans notre
ville, escomptant que les four-
nisseurs du “Père Noel” ne se
feront jamais tirer l’oreille dans
cette belle oeuvre de charité,

Chs-E. Dubé,
Maire.

TES
——_——+

“PARTIE DE CAR
Savez-vous que c’est le 5 jan-

vier qu’aura lieu la grande par-
tie de cartes organisés par le
elub de tennis “Rivière-du-
Loup ?

Les prix sont cexposes dans
la vitrine de M. A. Savard, bi-
joutier, rue Lafontaine.

CABANO
MM. Victor et Clément Béru-

bé, de awrence, Mass., ainsi que
MM. Maurice Labbé, Alfred Bé-
rubé, Paul-Emile Damours, et
Jérémie Bérubé sont allés passer
le jour de Noel à Cabano, chez

des amis. Ils ont fait le trajet
en auto.

 

 

 

St-Epiphane  

  

Le club Canadien National
“CNRA”

blanchit le Riv.-du-Loup.

Le club de hockey “Canadien
National” a remporté une bril-
lante victoire sur le Rivière du
Loup à là patinoire “Courcelet-
te” parle score de 4 à 0. Il faut
admettre cependant que le club

“Rivière du Loup” joua une très
belle partie sans copendant pou-
voir réussir à compter.

Lucien Lemieux du “Canadier
National” fut le héros de la par-
tie en ‘scorant’ dans la deu-
xième ct dans la troisieme pl-
riode, le premier point sur un
passe de Roussel et ie recunc
sur un “rebound” de Vézina.
Roussel compta le premier point

de la partie après quelques mi-

nutes de jeu dans la première

période; ce point fut enregistre

sur une passe de Vézina. Le der-

nier point enregis.ré par Marier

sur un “Rush” fut le clou de]

partie. St-Pierre dans les buts

fut un mur solide et malgré les

nombreux tires du Rivière du

Loup c’est en vain que l’on pul
réussir à le prendre en défaut.

Viel, joueur de défense, fut

blessé au cours de la partie ct

dut quitter le jeu. Cooper du

dlub Rivière du Loup l’ayant
accidente!lement frappé avec son

patin. Viel dut être condu
chez le docteur Saindon, pour y

être pansé. Il sera cependant

capable de jouer dans quelques

jours.
La partie

 

 
|

qui fut conduite

par le capitaine Gooria et le

première d’une série qui sera

jouée cette saison par le ‘“‘Cana-

dien National” et le club Récréa-

tif Canadien National de Rivid-

re du Loup fera tout en son pou

voir pour donner une helle exhi-|
bition de hockev cet hiver.
Dimanche. le 4 janvier,

moins de circonstane.s  impré
vues, un club étranger rendr
visite à notre équipe.

QU'ON SE LE DISE !
——————__

LE NOEL DES PETITS
ENFANTS PAUVRES
 

Grace à l'inlassable

notre ville, nos petits

vres ont eu le jour
inoubliable de leur vie !

H fallait voir les

cents enfants, pour

bonheur que peut procurer

rité !

Car l'enfant est partout le même !

Pauvre ou riche, il a les mêmes dé-
sirs: et ses joies ot ses douleur

viennent des mêmes sources simples

ou profondes,

Il ne faudra plus jamais laïsser

passer la Noel chez-nous, sans faire
a ves petits leur part de bonheur.

Aussi déjà, on songe à l'Arbre de

la cha-

générosité deg

enfants pau-|K

de Noel, lu tee!

yeux extasiés, ot §
les rayonnants visages de ces quatre |

comprendre le) |§

Ty aura a St-Epiphane, le 5! Noel de l'an prochain; tout en remer-
janvier, une partie de “Euchre”|ciant du fond du coeur, au nom des
sous le patronage de M. 1 abbé 7 petits enfants pauvres, les personnes
Langlois, curé de la PAYOISSe | qui ont avee tant d'élan et de com-
Ce euchre est organisé par les; prenante sympathie aidé à faire de
Dames de la Sainte-F amille au) cette fête, le succès qu’elle à été,
profit de l’église et d'autres;
bonnes oeuvres, De nombreux
cadeaux seront distribués aux!
heureux gagnants.

Prix d'entrée : 25 sous.
LENOIRDVLME
Te] SHARE CEST d'A NiEau AIT SEA NESaMERE ESHEPASVERES

 

Evitez la grève des bank-notes....

en faisant de la publicité.
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promesses irréalisables, mais des fails. Venez ou écrivez. Le| gg B H 2 gi

prochain cours commencera le 7 janvier 1931. se onne et eureuse Annee >

Ja , . :“a a tous mes clients et amis i,
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A tous nos clients nous souhaitons une 4 MAGASIN DE POELES i:
À re

| _ |#  BELANGER ;
Bonne et Heureuse Année i CHS.-EUG. POULIOT, Gérant.

EY 243, rue Lafontaine CE

a bi

MAGASIN DU GOMPTANT RREENEOEP

PAUL HAVRE THEATRE PRINCESSE
DERNIERE FOIS AUJOURD’HUI

JOAN CRAWFORD
DANS    
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225 LAFONTAINE, RIVI

Vous invite a faire de

mies fort appréciables.

Notre Magasin restera

Noël et du jour de l’A
nos clients et amisno
de joie,

>. SANTE BONHEUR

 

tiers généraux à l’occasion des fêtes.

Vous aurez en plus d'un choix considérable de machan-
dises de premiere qualité, l'avantage de faire des écono-

 

Nous sommes heureux à l’occasion des fêtes de

   
ERE-DU-LOUP. CENTRE.

son magasin vos quar-

ouvert tous les soirs

n, de présenter à tous
s meilleurs souhaits de

ET PROSPERITE
RESSSDROSESEEEESS

     

  
  
  

      
    
   

  
         

      

    

“OUR BLUSHING BRIDES”
VENDREDI - SAMEDI - LUNDI - 2 3 5 JAN.

La Grande Tragédie du Siècle

“ATLANTIC”
I age nie de milliers d'hommes de femmes et d'enfants— Réaliste —
Formidable--‘Tragique-—Inoubliable-Un chef-d'oeuvre artitisque—
Une production géniale par les meilleurs artistes de Paris.

Plus Terrible que le Désastre du R-101!
FILM PARLANT FRANÇAIS

EXTRA EXTRA 4 Jours SEULEMENT
MERCREDI - JEUDI - VENDREDI - SAMEDI

7 8 9 10 Jan.
CARY COOPER

DANS

“MO ROCCO”
AVEC

MADELEINE DIETRICH-ADOLPHE MENJOU
SEE

Matinée tousles jours, à 2.15 hrs - 25c
Deux représentations le soir 7.30 hrs et 9.00 hrs .40c
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LE “SAINT-LAURENT”, 31 DECEMBRE 1930
————————

 

 

Chel. 141
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CHIRURGIEN DENTISTE

Rivie

Tous les samedis, de mai à novembre, le bureau ferme à midi

,'Jessaré

106 LA FONTAINE

-du-Lre- u-Loup
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AUX CU.TIVATEURS
DE ST-PATRICE

Comme la quête de la “Gui-
molée’ au bénéfice de la Socicté
St-Vincent de Paul n’a pu se
‘aire, cette année, que dans les
imites de la ville, les cultiva-
eurs de la paroisse St-Patrice
sont priés d'apporter au preshy-
ère l'offrande qu’ils destinaient
tux pauvres de la paroisse.
satates, spécialement,
es bienvenues.

————

ENCOURAGEONS LE SPO]

 

seront

 

 

+ l'Hôtel de Ville,
irtte de cartes, au
dub de tennis
Loup".

une grande

Il y aura de magnifiques prix,
d'assistance ainsi que chant,
musique, ete.
Le prix d'admission sera de

50 sous.
En foule donc pour encoura-

ger le sport !
 

Venez vous rendre
des milliers d'occasions
nous avons pour
totes.

FRANCOIS DIONNE.

Tél. 125

44 Chemin Fraserville

 

LOIS “Soleil” moyens
AVELINES ln livre
OXO Cordial 16 ozs labouteille.
THOMARDS Golden Key ‘;

BLE D'INDE sur épis Victoria
CONFITURES Framboises
BEURRE de pistaches Swe
MIEL potl livre . .
PRUNES Blene bte 2]
POIRES LL. M. L. bte 2 ths 1
EAU Vichy Château Robert la bout...
BISCUITS au Vin de *Viau
BISCUITS Vimy do “Viau’

“Vian” =
BISCUITS Soleil de “Viau”
SAVON Dollard 10 bars pour

BISCUITS Village

 

V. DE
EPICIER & LICENCIE

 

8X

les!

Lundi, le 5 janvier, aura licu

profit du
“Riviere-du-

compte
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MAGASINS

CORNED BEEF Fray Bentos . .
LIQUEITR = Dites des Moines asst, Ia
POLS SOLEIL Sur-Extra Fins .

Tél. 145

Dr D. SAINDON
MEDECIN—CHIRURGIEN

136 rue Lafontaine.

RIVIERE DU LOUP Centre.

Achille Pettigrew
BoA.LLL,

Avocat et Procureur

De l’étude
Pettigrew & Bourget

111 Côte de la Montagne
QUEBEC
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~ TEINTURIER
Nettoyage, pressage, répit

ration, teinture, de robes, man-

[teaux. pardessus, ete.
Van chercher et délivrer les

paquets a domicile.
Satisfaction assurée

A. RIVARD, Teinturier

357 Lafontaine (coin Bellevue)

Tél 314-2 
 

Pour vos assurances de toutes sor-

tes consultez J. W. MOREL succes-
| seur de Jean.-A. Saucier.

257 Lafontaine

  

Tel. 207

VICTORIA
SPECIAUX

SEMAINE du 2 au 9 JANVIER

Je souhaite à tous mes clients et amis une

Bonne et Heureuse Année

 

 

 
 

TEL. 325

oCTEUR Z. VEZiN
ADES HOPITAUX DE PARIS

SPECIALISTE
YEUX, NEZ, GORGE, OREILLES

Appareils Electriques de spécialité.

+
maman

165 rue Lafontaine RIVIERE-DU-LOUP

 

A. SAVARD
HORLOGIER - BIJOUTIER

11 me fait plaisir d’annoncer au public de Rivière-
du-Loup et des alentours que j'ai ouvert un magasin
de bijouterie et horlogerie dans l'édifice Belle, voisin
de la Commission des Liqueurs.

Vous trouverez toujours à mon muafasin une ligne complète 

 

de BIJOUTERIES, à des prix

DEFIANT TOUTE COMPETITION
Toute réparation envoyée par malle
recevra une prompte attention et vous
seraretournée «vec garantie dans le
plus bref délaietau plus bas prix.

 

SERVICE PROMPT ET COURTOIS
 

PRIX SPECIAUX SUR :-Jonces, Brace-
lets, Montres, Montres-bracclets,
Horloges, Argenteries, Verre taillé,
Porcelaine, Chapelets, Etc.

 

VOTRE VISITE Esr SOILLICITEÉE

  

T. GRAVEL
offre

à sa clientèle et à ses nombreux amis ses souhaits

BE 4 oxxæ

Bonne et Heureuse Année

les meilleurs d'une

188 Lafontaine Tel se

(CVSIA)
 J.OSCAR LEVESQUE

RUEDELACOUR (BLA/S
. RIVIERE-DU-LOUP

) QUE.
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livre. 11 LL 00 Hi RIVIERE-DU-LOUP.2
la boîte . 28 (Rue de la Cour, Edifice_Belle)

pures 40 oz . . . . . AU Pret d’ Tei
et Meadow 1 Ib la boîte 25 bretd'argent aux cultivateurs

Is . . -
os ene,TU co o Maisons à vendre, à louer
So pour... = Brevet d'invention

abte.. 17
Ce 20

“3 Ybs pour. 24
"2 lbs pour 29 TT ITN“3 Ibs pour 55 TELEPHONE 140

"21bs pour. 25
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S.-P. DUGAL, LL.L.
NOTAIREVOST  . RUE BLAIS RIVIERE-DU-LOUP, P. Q.
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JOLIS CADEAUX POUR TOUS
 

  

J.H. PELLETIER
N

LJ

Bagues a diamants, Montres de toutes sortes,

Bonne et Heureuse Année a tous

J. HL PELLETIER
HORLOGER - BIJOUTIER ET OPTICIEN

RIVIERE-DU-LOUP

AU GRAND MAGASIN DE BIJOUTERIES
 

 

otre assorfiment de Bijouteries est des plus
complet et ne comprend que de la nouveauté.
n coup d'ocil dans nos vitrines vous permettra
de vérifier cette assertion, Mes prix rencons-
treront toujours votre approbation, quelque

soit l’article que vous désirez:

Horloges, Argenteries, Verreries, etc.

Nous sommes là pour vous donnersatisfaction.
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SUR LA TOMBE
 

-Au Vitrail des Jours su UNE PAROISSE | DUNFREREE a vous tous, cos vœux!u Vitrail des Jours due Il
! —iO es cochons, Avant la brise glaciale ait . . ,

dy CAUSERIE FEMININE § Nu. terraTm et aeFLESFAT CeSobpte co

 

 

Tous les bourdons
Sautent en choeur jusqu’à la June,

est une oeuvre

Aussi les pe-

se de colonisation

vraiment patriotique.
pour toujours dans l’éternel ou-
bli les derniers vestiges de sou-

nouveau :

' Billet de la semaine Noel. Noel. tits missionnaires qui sont chargés venirs que cette tombe chérie A Tous et ChacunI d RpCR ., , I 1, Noob Noor: par leur évêque de cette délicate mis-|m'a laissés avant de se fermer;
Le . . sion doivent-ils déployer beaucoup de pendant que les pas encore em-

an qui sen vient... an qu Sen va = Des anges flous, it b zèle et surtout d'esprit de sacrifice preints sur le sol mouvant de une, Emmitouflés dans la nuit brune, et de renoncement. [la paisible retraite rappellentPar la porte d’or mystérieuse, ou-
vrant sur l'éternité, demain l’An
s'en ira...

Fermons un instant les yeux sur lc
Présent qui nous emporte; et penchés

au “Vitrail” intérieur de notre cons-
cience, regardons défiler, en lente

vi encore on peut les compter

d'heures perdues ! que de
gaspiilés, sans mérites, et

résultat pour personne !

Rien pour Dieu, rien pour la vie
rien pour le prochain, rien pour soi-

Des jours livides, sans cou-

Que

Jours

 

née,

Sonnt, sonnez, sonne, allez done,
Mes belles cloches, dig, ding, dong.
—10—
La mère rit
Le père joue,
Le tout petit
Court,

Un curé-colon, comme l'a si bien

dit M. l’abbé Pierre Saindon, au Con-

grès de Colonisation à Rimouski en
juin 1929, doit d’abord être homme
de Dicu el ensuite un vrai colon lui-
même Partout il doit prêcher l’exem-

Êà monesprit altristé, la suprême
; vision de ta douce figure inerte
et souriante, mon âmeest éprise
d'une pensée qu’elle ne peut re-
pousser et qu'il m'est doux de
venir épancher en la compagnie

BONNE et HEUREUSE ANNÉE

T. THERIAULT, Enr’g.
Se secoue. aut 1 do ; opanchel ell Apagni ); _ ! 1 oe 1 enna a - c ple de la simplicité et du renonce- des mânes silencieux qui prési- - -L P, Stationprocession, les Jours que nos malts eur, visifs, mal vêtus inutiles Se Le Roi du feu ment. En administrant bien mais dent à ces entretients d’ou- RIVIERE-DU-LOU 43 Lafontai

ont vétus de pourpres ou de haillons,| sont trafués tout le long de l’anée Les considère très pauvrement sa maison, il don- tre-tombe. , rue Lafontaineselon la mesure de nos ames.

cachent nos fautes, hélag ! .
Ceux-ci ont au front des couronnes

de fleurs; ceux-là, la couronne d'’épi-

vomme des mendiants affamés se
traizant au long des routes.

Amis, que "An qui vient, vous soit

acureux of favorable !
Qu'il n'apporte, au Vitrail des,

Et s'esclaffe de ce qu’il voit,

Que dit-on bas ?
Vers, ou bien prose

D’un cantique du temps passé ?

nera ainsi l'exemple à ses gens de

Le jeune et intelligent nouveau Vi-
caire  Apostolique de Grouard nous
donne à nouss curés-colons un exem-

C’est à l’effusion de ce re-

ramport que ton trépas y a pla-
cé que nos âmes dis-je, pourront
encore se confonde ence langage

 
 

pes uns portent encore lu blanche Mais i] cherche. . . “Ol me l'at-on mise ?..." l'économie. Le petit curé-colonisateur cueillement, loin du bruit desi aculé . - tissée es dame soussé var l'imnitova- vec ‘omisé : "omi : 2° : ; ’ 1
robe, immacuiée Que ur ont tissée Lei de main, poussé par Pimpitoya Avec son promise la promise. doit avoir toujours en vue ce grand mortels que nos coeurs pourront
= Deuros ¢ pas les au Totour de main du temps, l’An s’en ira .... ey . ; eae pas qu en prin bien faire et à peu de mieux se comprendre, que nos! 0000000000660600000060000000000000000006000000000006

‘ Lux sombres, <du'en lombre an cause : frais. ames séparées, hélas ! par le

nes de nos douleurs... { jours, que des instanis lumineux, des L'air est joyeux, ple dans la formation de nouvelles mystique qui réconforte, qui a- 2_ Comme ils sont nombreux, ceux qu'il heures fleuries, de ln jule, ilu soleil, Les mots sont tendres, paroisses qu’il appelle  “Missions| paise I'émotion, qui réjouit et BO n n Cc An n cetiennent dans leurs mais qui trem-! des sourires ! Plus neufs, plus vieux {Blanches”. Une mission ou paroisse|donne l'espérance. C’est cetteSent, * per deospleurs débor. Qu'il nous verse, — superbe échan- Bûche, menons aux fiancés nouvelle, d'ordinaire, s'établit là oulespérance sur laquelle je compteEt combien peu, peuvent, au passa. *H ! — le honhzur, dans la coupe Braises, petites voix bénies. déjà existe une agslomération deppour recueillir les suprêmes é-“ n peu, | 9 RU PASSE par fin de Famour; la prospérité, alses, | €s VOIX Dénies, quelquiimportance, S$ G Mgr Guy, panchements que tes derniersge, nous montrer le bouquet fliuri de
nos joies, ou la gerbe de roses, odo-

dans le hanap d'argent de la paix;

of, qu'il rempbli-se, jusqu'aux bords, 
Que flamme et cendres...

Le coeurléger des bons génies.
:0: 

Là cent beaux airs

lui, créé Ja mission là ou l'aggloméra-

tios n'est encore que naissante pour
Jours ont refusés à la terre.

Tes yeux déjà fermés à la pâ-
A NOTRE NOMBREUSE CLIENTELE

rante, des souvenirs de nos bonheurs! . a ci ai . La » a 2 \ fe bet |. . des parfums précieux de la divine : l'aider à naître et A eroitre. Idéelleur de la lumière d'ici-bas te; Beaucoup ont les mainsvides... : Chante, Parme de porphyre de nos Pleins de louanges heureuse et hardie, mais dont la réa-|laissaient entrevoir l'horizon DE LA RIVIERE-DU-LOUP ET DU DISTRICTvides ! Tandis que plusieurs, — pas, Coeurs fragiles. Coulent tout clairs lisation ne va pas sans labeur. doré que tu devais bientôt fran-assez peut-tre ! — ont les bras char- soeur ANNE - Du sein des anges; , Pourquoi plusieurs nouvelles pa-|chir; l'extase mystérieuse quigés de nos oeuvres utiles : mais ceux- SoeurANNE Trompes d'argent, violes d'or roisses de colonisation de la région|immobilisa tes derniers instants
   

LA SAISON DES DINERS
Chante d’amour dans la nuit
Dans la nuit noire,
Chantent autour
Du Fils de gloire,

matapédienne sont-elles actuellement

si peu prospères ? C'est que ces
nouveaux centres de colons sont de-!'préoccupe

a été pour moi l’éloquent témoi-
:gnage d’une âme que Dieu seul

et qui laisse sans Magasin J. E. Pineaubu g ' ; meurés trop longtemps ignorés et|amertumes les affections terres-Jésus notre Sire qui dort ; laissés à leurs seules initiatives. Cesitres. Ton âme affranchie de 337 Lafontaine
Après avoir réorganisé et paré nos chéez à lu reine que votre boulangère

déclare de Lueullus et dans lesquels

Cent lustres là, que l'encens voile,
Bercent leurs corbeilles d’étoiles-
 

colons, laissés seuls, perdus dans la
forêt, se sont fait une vie de gens

tous ces décors périssables s'est
envolée légère et joyeuse au

 

demeures pour les mois d'hiver, il 0: " i HL une ) - ‘ J

nous reste à en ouvrir bien grandes nagent trois champignos, u bri de Noel. Noel. desoourés popes. Ohacun a sein de 1 immortel sejour pour y
las portes à nos amis. Décembre et'corvelie of une quencile, Méfiez- Noel. Noel. ray ajllé en _dehors e esprit coopé- recevoll a g orieuse cour onne
ses fêtes nous en ont offert l’occa- vous des belles pièces de poisson Des clochetons ratif. Aussi les premiers colons de|des époux fidèles et des pères se- 0660000006000000000600060000006000000000000060000506
sion; dans les foyers bénis qui abri;

tent plusieurs générations, ou les,
joies des petits réchauffent les coeurs’

des vieux, le programme des fêtes ne!

duns des maisons de troisiè-
soi tes fruits qui np ont pas de

on, dus Vius de l'épicier

I! vous « À toujours possible d’of-

  

 

hou

 

  

  

  

Noel. Noel
| Tous les bourdons
Sautent en choeur jusqu’a la lune.

Noel. Noel

la plupart de nos centres

sation ont-ils été des pilleurs de lots
at des viveurs _ Apèr quelques années

ils sont allés tenter fortune ailleurs

et cela dans la plus grande pauvreté.

les commencements d'une colonie,

de coloni- | lon Dieu.
Tu ne t’es pas arrêté aux pro-

messes des jours anciens et te
voilà en possession d’un jour
sans fin, tu as méprise les gloires

couronne qui ne se flétrie pas.

est le prix de l’inconstance hu-
maine Je silence qui l'enveloppe
est la revanche aux tumultes de
tes années. Tes 08 nous res-

mon coeur, elle n’a plus cette
onction vibrante. qui charmait
mon oreille mais - elle pénètre
plus profondément à mon espritvarie guère. La famille trace son (rir un potage onctueux servi bien 1 neige doux Ce que j'écris actuellement j'ai été à ir soi j.jtent pour nous garder de l'ou- et lui laisse un baume plus sua-cercle magique pour enfermer le bon- chia, on pee re a heure Noel. Noel même. de le constater lorsque jedé ve eenaaadueJaBlok blie, mais toi ! toi qui ne meurs ve puisqu'elle vient d’une âmeheur ol la douceur de vivre dans lin-1evara de oc mettre à La de, mais jus- Des anges flous, servais ln paroisse que je suis actuel-[une couronne vivante d'êtres Pas, toi que Dieu a appelé à sa éprise des beautés surhumaines,tismité Il est vrai que le fait de par- te au bon moment de faire un Lo Emmitouflés, dans la nuit brune. .. lement à organiser. ce chéris pour servir Dieu ici bas gloire, toi ! le dirai-je encore, jouissant d’un atmosphère detageraves des proches ces plaisirs! sviuit vide d'excellente qualité Sonne, sonnez, sonne, allez donc, Quand un missionnaire réside dès|pour te parer là haut d’une dUi est plus vivant que jamais,| paix et de douce quiétude.familiaux ne dispense pas du soin d [ruite à point après avoir été soigneu Mes belles cloches, dig, ding, dong... tu nous mets ton nom à la bou-|  L'adieu n’est donc pas le terme ’ 

 

= ment arrosée, de réussir une salade

  

 

les bien recevoir mais le souci est Men . : +} t "les QT . 7 i à tre sé-. , - : Amps arré tout de suite il se forme un esprit; Ton sort a des charmes, ton sé-|CNe, TU nous parles encore par-| propre, qui convient notreplus grand lorsqu'il s’agit de grouper iisonnée généreusement agrême- (Les Chansons et les Heures. a NPR hs ; ; ; “ , tout et en tous lieux I es ! arati mai » Revoirautour de sa table ceux que ln bien-|:.+ soon Tesnère de noix, de bette- ) d'union et de coopération. Les co-|jour enviable, ton départ préma- us lieux, tu nous paration, 5 Au oIr.

 

lons ne travaillent plus unique- turé justifié. encore ce frère chéri que nousséance «t l’amitié nous incitent âjrave- ou de pommes Un poisson or i io ; 0, ; Pa ’Ovons icourrier d'idre poux gagner cent pour cent d Marie NOEL ment pour leur propre bien, mais ils| Tes adieux quels que pénibles|N€ Voyons plus mais que nous;: ; - >= [travaillent ensemble entendons.Ces réunions n’occasionet pas day)

la maison le branle-bas que déclen-

chent les préparatifs d'un grand di-
ner, et aidée au besoin par une fem-

me de ménage à l'heure du repas,

une bonne à tout faire un peu dé-

brouillarde peut se tirer avec hon-

neur de cette épreuve Madame

un court bouillon

accompagné d'une

mayonnaise ou

réussir si

cuit dans

‘en  aromati-é,

“nes hollandaise,
veste qu'on peut toujours
on s'en donne la peie

La plus simple erême au chocolat

levient délestable si elle a été faite
aves des matières premières d'excel-

Ayele

 

    

les de prix, sans

taux, sans tout l’apparat qui aceom-

pagne le grand diner somptueux.

Le linge de couleur
donnant le ton, il permet

les wisembles tout à fait séduisants
C'est une harmonie rose

profusion de cris.

admis ot

de réaliser

est
 

créée avec
un nappage et des serviettes, petites

visé et des invitations lancées 8 ou 10

jours à l’avance réclament des répon-

sux immédiates afin que ia maltresse

de maison puisse pallier sans recou-

rir au procédé des invités “obuche-
trous” de la dernière heure.

Si chacun n’arbore pas sa toilette

au progrès de
leur mission,

Encouragés et surtout disciplinés
— et il faut quelquefois avoir le bras

ferme — les colons se livrent au dé-

{richement de leurs lots et surtout
s’oecupent activement de fonder un
foyer stable pour eux et pour leurs

enfants plus tard.

qu’ils parurent à la terre sont!
un baume à mon coeurpuisqu'ils
sont l'effet d’une vision surhu-
maine, et qu’à une vie bien rem-
plie il importe peu le nombre
des années.
Auprès du Très-Haut tu res-

tes encore à la garde de ton
foyer; tu lui seras le pilote ex- Ta voix raisonne encore à

—

est
voilà ce

Pierre duLac.
 

Evitez la grève des bank.... Roses
en faisant de la PUBLICITE

  

Différent”
quel'on dit dufera bien ce jour là de mettre la[lert- qualité si on a pris toutes pré des “grands soirs”, du moins tout le , Las Co ~: 2 vary .main à la pâte, de dresser ¢lle-méme| cautions pour quelle soit lisse, one-[ “OMme le veut la mode en damassé|monde s’habille; les hommes portent L organisation paraissiale et Seo périmenté : l'étoile lumineuse .son couvert et de veillor aux petits dé-1 vouse, vanillée et zucrée à souhait. rose et argent; un service de porce-|Ismuking ou jaquette et les femmes laire est bientôt mise sur pied Après; pour le guider, ; le consoler, le -

- tails qui ne sont jamais accessoire TI faux l'esvorter du gâteau approprié] AÎNe à filets ou i fleurs roses, des|les robes habillées qu’elles mettent au quelques années déjà la nouvelle co conserver le régir. Si ta pre-
car ce sont précisément ces détails{acheté chez le pâtissier dont on est] verreries opalisées roses, des porte-|théatre ou dans les réunions élégan- lonie prouve qu elle a bien envie dejsence n’est plus tangible aux -qui éloignent la médiocrité et la mes-| sûr. couteaux en venre de même couleur, tes de fin d'après-midi. vivre et de grandir. ; personnes de ce monde elle n’en Du DR. PIERREquinerie de la simplicité. Un fromage à point et du moment, | Une grande coupe de cristal rose por- Les enfants, même très sages, ne La chose la plus importante pour est pas moins réconfortante, car C'est un remède herbeux de mérite reconnu. I) a été en usage
La saison des diners de cette sorte] dos fruits valent plus encore par Lay Ant des fleurs (t cette note si fraîche; figurent pas à ces dîners tout inti- les colons de nos pauvres petites pa-| puisque le trépas est le commen- constant pendant cent ans, et a apporté le rayon de soleil de la santé

- tremets, un gâteau spécial, ung glace|T.a fantaisie tient souvent lieu de privée. Discrétion garantie. era; ;
qui corsera un menu d'autre part|luxe et une table peut être pla’sante HEURES DE Adresses : & culture et produiraient une riche
sans prétention.  Craigez les bou-|suns pièces d’argenterie, sans Jentel CONSULTATIONS ENIGMA enore ! 1 jendront+ ! uand nos pauvres colons viendron

frm TOUS LES POSTE TostanGER ils à comprendre la nécessité pour
WRTrTeveSTi vs |] arrete dE , eux d'être des travailleurs de la terre,
3 Lads VENDREDIS Comté de Témiscouata. de cette bonne terre qui nous donne

€ ? le pain !
De 9 hres a. m à 5 hres p. m. Je le souhaite ardemment pour tous

:
les colons de nos pauvres peeites pa- a ”
roisses de colonisation de la Matapé- HR a"| BRUNEAU & RAINvILE Dr J. Chs Beaudet dia {8%SOFFICIER MEDICAL Pauvres amis, l'agriculture c'est Nay

Membres do la Bourse de Montréal . la vie des peuples ct les Gouverne- am a
Membres du Montreal Corb Market Dr. J. Fontaine ments devraient le savoir, ear la Say
Mamcréan auévers Médecin du Dispensnire, santé de l'agriculture, c'est l’indjca- Rea

; Gt Ouent, rue Rt-Jragnoe TV, rue V1-Pierre - tion de celle d’un pays... 3 8gË TéLi MArbonr 4ùsé Tél: B-21€0
Lambert CLOSSE 133

AbAHELIA Tree J E Al . D . > Rl a
+ Me exis Uumais Nouveau service A diner (semi- - 1a

laine) 97 morceaux,valeur SOUFFREZ Vous 3 2

est celle qui réclame done de la fem-

me le plus d'ingéniosité, de bonne

volonté et de goût car, malgré tout,  on ne reçoit pas à la bonne fraquett:

et des gens que l'on a priés à diner

s’attendent à autre chose qu’au re-

qualité de leur chair que par leur ap

narenee et voilà déjà bien dos élé

ments rassurants pour un gentil di

ner ou l'on entend faire bre chère
Suns ostertation et sans qu'il eo coû-
te un, fortune

H reste la question des vins, mais

du linge de

Les services
jaune, en porcelaine blanche sas décor
se prêtent à des accords réalisés avec

différentes
Avoc un peu d'imagination,
facile de varier

et si graie donne semble-t-il le ton à
la réunion. en faience

couleurs

il est
l'aspect d’une table

mes qu’ils paraissent et si jeunes

gens et jeunes filles y paraissent on

a soin d'inviter un ou deux amis de
leur âge, sans qu’il soit nécessaire de
convier les parents de ceux-ci

Sainte économie, disions-nous; ua-

 

 

de la nécessité qu'il y a pour eux de

tirer de la terre leur survivance. Les,
chantiers, s’il ne faut pas absolument:

les ignorer les premières années, il

faut de toute nécessité que les colons|
ne s’exposent pas à prendre cette ma-

ladie contagieuse que je nomme “la

cement de la vie, et qu'il faut
mourir pour vivre, tu es en cet-
te prénitude de vie surnaturelle
que nous attendons tous.

Dans cette délicieuse pensée.
je ne vois rien d’absurde autour
de ton tombeau : point d’amer-

à des milliers de familles. e
ESSAYEZ LE UNE SEULE FOIS, 

 

quand votre digestion ne va pas,
— quand votre estomac fonctionne irrégulièrement, — quand votre
sommeil est agité, — quand vous avez des douleurs dans le corps,——
quand vous vous sentez fatigué, etc.

ll ne peut être trouvé chez les droguistes. 1) est fourni par des agents
spéciaux. ou directement du laboratoire de

DR. PETER FAHRNEY & SONS CO.

 

 

 
 

 

 
 

‘pas al. ‘ L :
Palonous leur offrir ? Voyons. nv evoyez pas lu résoudre au détri [lors même qu’un unique service est pellepas où ercique Toren pot fièvre du chantier”. Il y a des colons tumes désespérances, noint de 2501 Washington Blvd. bred droits Canada.) Chicago, Tlinois
d'abord ce que notre cordon bien ou: ment de votre bourse et des estomacs “oujours mis à contribution c'est sweet home pour l'heure du thé pour qui pensent qu’ils ne pourront ja-!larmes inconsolables ni de re- (Délivré libre de tous droits au Cana
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tion de erus honnêtes, no falsifiés, si
 

 

doit dès l'abord
À ces révnios

plus nos soins qu’il
donner un air de fête
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anxieux de connaître.
par l’écriture, votre caractère ou ce- 
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25 Rue IBERVILLE|

 

Courtier
75 rue Témiscouata

St-Ludger de Rivière-du-Loup

 

85 sous pour une étude dans le
journal et 75 sous pour une réponse

 

 

 

00, donné GRATIS avec le

THE et CAFE

quelle vie de misère pour ces pau-

sa terre la moitié du travail que l’on

donne dans les chantiers, comme nos

terres de colons seraient bientôt en

4 DE CONSTIPATION?
Ds remèdes sans efficacité sont

      

 

 

 
…. IR a. annoncés pour la constipation. Quel-

, J'ai le plaisir d'annoncer au pu- ques-uns soulagent pour un certain
Mic que je travaile maintenant à temps. mais il forment des habitudesmon compte personnel et qu'à l’ave-
nir je m'occuperai des ventes et des qui doivent être continuées, D'autresACTUELLEMENT CHAQUE
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ques et j'encaisserai les coupons d'in-

    

 

       

RIV! ERE - DU = LOUP térêt un mois avant l'échéance sans Meilleur que tout autre thé et iwsquelles restent dans le systè-charge, À tous ceux qui voudront café du mème prix. me, se fixent dans les jointures et
HEURES de BUREAU 9001200 Ars AM ef 200A 530 hrs PM. bien m'encourager À l'avenir, J Norcates: Ib. i" . produisent des douleurs. Quelques-== = — = 2 a 8 : : apon - . a + :TR NLiEAE RC S'il vous plait de bien vouloir me uns sont de forts purgatifs, qui cau-consulter à ce sujet avant de faire|

[|

GLOBE TEA CO. MONTREAL sent des crampes, coliques et laissentvos placements et je vous donnerai
pntière satisfaction comme je l'ai
toujours fait dans le passé,

NEW YORK LIFE
INSURANCE COMPANY

En vente partout, demandez-le
à votre fournisseur, 

 

 faible après leur effet. Evitez les

huiles lubrifiantes qui graissent les
intestins et font discontinuer leur
fonctionnement.

Un simple laxatif végétal tel que
les netites pilules CARTER pour le
foie, qui atteignent délicatement le
foie. la bile commence à circuler, les

    
 

  De tous les cadeaux qu'ils vous plaira d'offrir, le plus
personnelet le plus agréable à recevoir sera toujours
votre photo.

ULRIC LAVOIE

 

          
la superbe hôtellerie du Pacifique Canadien qui reme: :<
porta le prix et les architectes, dont l'oeuvre est alti

Googe

R “Royal York”, le plus spacieux et probablement
le plus luxneux hôtel de tout l'Empire Britanni-

    

      

     

 

  

PHOTO. Représentée par intestins fonctionnent, se nettoyent que, s'est de nouveau wis on vedette il $ a quelque primée, sont (en haut, gauche à droite), MM A
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photos cabinets, un agrandissement 8x10. atio isparaissen esto- tuto of Canada” pour l'édifire le plus reumrquable (50PAS Bhucho&drolte)MN. demtton
mae, lg foe les Intestins sont depuis

actifs et tout le systdme jouit des of-
fets de ce tonique.

Chez tous les droguistes,
2bc ot 75c paquets rouges

ëérigé depuis trois ans. Lors de la 52ème exposition ;
annuelle de 1a “Royal Canadian Academy", récem. | Clelle de la médaille sora, faite AInprochaineKegs
ment tenue A Toronto, seize architectes des diverses annuelle de I'Institut qui do - nehopulaité
parties du pays avalent soumis des photographies [février prochain à Lucerne-en-Qu popula
d'édifices dont Ils nwileut préparé les plans. Ce fut [centre sportif de la vallée de l'Ottawa

. . i

9, Du Rocher

RIVIERE-DU-LOUP, P. Q.

Une douzaine, cabinets de lux, un agrandissement
11x14. vous sera gratuitement offert.

Tél. 457-3     

  

   



  

CINQUIEMEPRIX

UN ENFANT NOUS EST NEL.
Qui dira tout ce que contiennent a

la fois de grâce et de mystère ces

mots porteurs de bonne nouvelle :

Un enfant nous est né. “Puer natus

est nobis”.
C'est le cri de joie d’un père ravi à

la vue de son enfant; mots de bon-

heur contenu de la mère penchée sur

le berceau d'un nouveau-nés trans-

ports d'expansive tendresse de pa-

vents éblouis à la possession d'un
trésor : fruit de leur amour.

. Mais, c’est aussi le cri d’allégresse

qui de tous les confins de l'univers

élame dans une nuit d'éternelle mé-

moire la venue rédemptrice de l’en-

. fant te plus beau !
Ti est là dane ses lunges blancs et

sa chair humano-divine incarne grâce

et splendeur. C’est un amour de
bambino dont la vision émeut et re-
tient. I se nomme l’Emmanuel :
Dieu avec nous. Son regard est “plus

doux qu'un baiser, plus délicieux

Qu'une caresse”. Ses lèvres sourient

divinement et son front illumine les

choisis qu’Il appelle.
Nlest-il donc pas, tout comme lee

autres un simple et frêle petit être

destiné à réjouir un moment, le
coeur d’une mère, à peupler un ber-

ceau vide 7...
Non. Si humble et si dénué soit-i.

À sa naissance, il ne sera, selon lu
petite Ste Thérèse que “le doux en-
dant d'une heure”. — Déjé demain,

on le sacrera Roi.
- À peine les anges aux ailes dia-
phanes auront-ils agité son berceau,

secouru la mère et annoncé à tous,

F'heureuse nouvelle, qu’on Le couron-

nera.

 

. Désiré des Nations qui faisait battre
de désir et d'espoir tous les coeurs
maternels.

Il devait venir...
commencerait l'ère

. paix et d’amour. II serait “la lumiè-
re dans les ténèbres élairant
homme venant en ce monde”.
de l'avoir si longtemps attendu, un
moment l‘on doute encore qu‘ll soit
bien né !...

* x *

Powrtant, c'est” enfin l’heure de
grâce... Nuit bénie de Noel ou se
manifeste l’avènement du Verbe fait

“ chair. N’en doutons plus.
Tressaillons d’allégresse !  Lais-

sons-la le troupeau et accourons libre

de toute entrave contempler
Sauveur Dieu. Il apporte au monde,
l’amour, et de ses mains trop mignon-
nes s’échappent une
sors dévolus à tous les déshérités.
Aux pauvres Il apporte la richesse,

aux riches, la science de la pauvreté.

Aux blessés Il prodigue la guérison
de leurs maux, aux tourmentés le
baume de la paix. — Il enseigne aux
fats l’humilité, aux violents Ja dou-
cœur, aux faibles la force, aux petits
le savoir des grands. — Pas une dou-
leur ne restera sans soulagement, pas
un soupir sans compensation.
Son sourire invitant va bercer le
coeur, endormir la souffrance et fai-
Te ge fondre les plus grandes détres-
ses !...

* x =

Humbles ou grands approchons

donc sans crainte puisqu’avec l'a-
mour, Il apporte aussi l'égalité.

11 est Celui, que depuis quatre
mille ans ont prédit les prophètes le

et avec Lui
prodigieuse de

tout

Mais,

notre

infinité de tré-

~ Concours de |

ontes de Noël
COEF CO
SIXIEME PRIX

LA NOEL DE
Mme LAFRAMBOISE

C'était le matin du vingt<ing dé-

cembre. Huit heures venaient de

sonner à l'horloge de la Mère Lafram-

boise. . .

La pauvre femme essayait en vain

de réchauffer ses membres amaigris,

près de la cendre encore tiède du

foyer. Il faisait froid dans la maison

d'aspect déjà assez triste pourtant,

avec ses murs dégarnis et ses car-

reaux disjoints ou plusieurs vitres

étaiest remplacées par des cartons

L'on avait consumé le reste du bois

dans la nuit de Noel.

Jules avait neuf ans. A voir ce

bambin au teint clair, aux cheveux

Hruns, à la physionomie décidé, vous

l'auriez cru l'enfant le plus heureux

de la terre. Pourtant il n'en était

pus ainsi; l'existence était bien dif-

ficile pour ces deux pauvres, depuis

le départ de leur unique soutien, qui

dort dans le cimetière du village.

Heureusement, ils avaient la foi

qui soutient et console dans les plus

grandes épreuves. L'enfant se dis-

posait à partir quand sa mère l’arrêé-

“Si tu passes près de la croix du

la pulissade qui entoure Ja croix et,

avec un goin de maman il couvre les

épaules du Christ. 1} repart plein
de courage. Il contera tout 3 sa

mère qui, pour réponse l'embrassera

de joie. Le fagot est pesant et Jules
est encore éloigné du terme de sa
marche, Ici se trouve un sapin dont
des branches peuvent l’abriter contre

le vent, tandis qu’il se reposera.
Le petit s’arrête et s'assied au

pied de l'arbre, caché par les bran.
ches couvertes de grive. Vraimen.

il fait bon de se reposer ici ! Il fait

si bon que l'enfant ne sentant plu:
le froid, finit par s'endormir... Ut

rêve enchanteur l'enlève aux triste.

réalités de sa jeune vie... Tout est
changé. Plus de neige... ses pieds
foulent des tapis moelleux et riches,

si riches qu'il n’en a jamais vu de
semblables. La voûte du ciel étin-
celle d'étoiles d’or et de pierres pré-
cieuses. Tout brille, resplendit ! I
entend les anges moduler leurs plus
doux refrains : les chérubins lui
sourient, et ce bon St-Pierre, que
lon croit si sévère caresse tendre-

ment ses cheveux blonds et bouclés.

Mais, Jésus de Ja croix, encore

couvert du manteau de Jules g’avance

au devant de son petit ami... Jules
est au paradis... Cependant l’admi-

ration fait bientôt place à la tristesse
a:

; ac

:hemin, N'oublie pas de faire un chez le petit. Ses désirs ne sont pas

out de prière”. — Oui maman, tous comblés, puisque deux grosses

C‘est bien, va chéri... Le Ciel| larmes coulent sur ses joues pâles et
Jésus lentend wmurmurer “Ma-
man”... Ou donc est maman ?...
Sur un signe du Christ, deux an-

ges aux ailes radieuses, s’enfoncent
aussitôt dans l’azur sombre et quel-
que temps aprs Jules les voit repa-
raître emportant sur leurs blanches
ailes la maman du petit homme cha-

ritable.

îtaig de plomb, puis la neige se met-

tant de la partie — ce fut donc sous

ane avalanche de flocons blancs que

petit Jules s’achemina vers la forêt,

en fredonnant un air de Noe] Pau-

vre enfant ! Noel n’était pas rose

pour lui. Après une marche d’un

quart d'heure il arriva à l'endroit ou

il avait l'habitude de prendre du

bois... IFramassa un fagot bien

lourd pour ses petites épaules et sc

remit en route... Déjà son Imag-

nation enfantine le transportait de-

vant devant un feu de sarmants,

flamboyant dans le poèle, pendant que

sa mère préparait le repas du matin.

Mais la route était Jongue le fardeau

pesant et Jules avait une longue dis-

tance à faire avant d'arriver au gîte.
En passant près de la croix l’enfant

se souvient de la recommandation de

sa mère. 1] dépose son bois sur la

neige, enlève sa tuque de laine, s’a-

genouille et commence à prier...

LA GLANEUSE

 

Rivière-Bleue
 

Dimanche le 14 courant, un groupe
d’amis se sont réunis chez M Baptiste
Bossé. Nous avons remarqué M et

Mme Frank Pelletier Mlles Jeanne
et Yvonne Poirier; Yvone Lebel;
Jeanne et Bernadette Landry, Hélè-
ne Scott et Rose Aimée Bossé, MM
Alfred Lebel, Adélard et François
Landry; Noel Bossé; Roméo Lebel et

Wilfrid Dastou.

Ses yeux restent fixés sur le| La soirée fut des plus agréable. Il
Christ... songeant que Jésus doit a-|y eut chant musique et surtout “Char-
voir bien froid par une température
pareille... Ne dirait-on pas qu’il
pleure 7... O Jésus, je vais te cou-
vrir de mon vieux manteau, il te pré-
servera toujours un peu des morsu-
res de la bise et moi, en marchant, je

me réchaufferai bien, va.
Enlevant son pardessus, il escalada

—_—>

leur tdit et au plus intime de leur

coeur, l’amour incarné.
Ou trouver sur terre grâce plus

exquise, charme plus prenant que ce
qu’abrite, dans la nuit étoilée, l'hum-
ble réduit de*Bethléem ?...

Anges prêtez-moi

phins vos lèvres brûlantes pour

chanter comme il convient, tant de

splendeur et de magnificense enfau-
tines. L'amour me pousse et m'’en-
traîne : je veux voir, adorer et prier
Celui qui se dit mon frère, mais don-
nez-moi des paroles ardentes pour
annoncer à tous, la joie qui remplit

l'univers et fait battre les coeurs de-

lemagne”. Impossible de compter le
nombre de “souris”.

Une aux yeux noirs

PROFESSEUR DE VIOLON
M. Arthur Paradis, professeur de

Violon, membre de l’Académie de mu-
sique et membre du jury de l'opten-
tion des diplômes, donnera des leçons
privés d'instruments à cordes tels
que Violon, Violoncelle et Viola, Théo-
rie et Harmonie.

Il sera à la disposition du public,
du mardi au vendredi inclusivement,
de chaque semaine.

Pour tous renseignements on pourra
s'adresser aux membres de 1'Orchestre
Mérette. à M. Willie Girard ou enco-
re au No 135 rue Lafontaine, Studio
de M. Paradis.
—

vos ailes, séra-

Pour vos assurances de toutes sor-
tes consultez J. W. MOREL succes-
«eur de Jean.-À. Saucier.

 

LE “SAINT-LAURENT”
 

OBALSKI MINING CORPPORA-
TION ET SON AVENIR IMME-
DIAT.

 

(Communiqué)
Notre province de Québec a le sous-

sol le plus riche et le plus varié qui

soit sous la calotte des cieux.
Toute la rive nord du Saint-Lau-

rent dont la formation géologique est
à peu près la même depuis le Labra-
dor jusqu'aux frontières d’Ontario,
recèle bien certainement de fabuleuses

richesses.
Celles que cachent les glaces du

Labrador ou du grand nord n'ont
point encore été dévoilées, mais le

aord ouest de notre province connaît
déjà de véritables exploitations mi-

nières, au sens réel du mot.
Dans cette région le district mi-

vier de Chibougamau ost certaine-
nent l'un des plus prodigieusement
sien dotés et celui qui laisse entre-
soir pour demain les plus brillantes

perspectives.
Découvert voici un peu plus d’un

quart de siècle par Monsieur Pete:
McKenzie, cette région minéralisée
doit son num au Lac Chibougamau
situé à quelques trois cents milles, en
igne droite, au nord de Montréal, à
deux cent cinquante milles au nord
vuest de Québec, cent vingt milles au
nord ouest de St-Félicien ou de Dol-
beau, dans le comté du Lac St-Jean

C’est en 1904 qu’eut lieu la premiè-
re expédition scientifique darts le
district de Chibougamau. Elle était
dirigée par Monsieur Joseph Obalski,

nspecteur des mines de la province

le Québec, dont l’étude très poussée

:orrobora parfaitement les premiers

rapports du découvreur lui-même,

Monsieur McKenzie.
Un peu plus tard, un autre ingé-

rieur de bonne réputation, Monsieur
John E. Hardman, séjournait plu-
sieurs mois sur l’Ile Portage au cen-

tre du district de Chibaugamau et
faisait un rapport enthousiaste de

son étude.
Puis ce fut le Docteur Low qui

vint au nom du gouvernement fédé-
ral étudier sur place les richesses à

peine entrevues, puis enfin, en 1911,

une commission nommée par la pro-
vince de Québec venait à son tour

reconnaître les ressources minières
qu’elle jugeait importantes.
La guerre en 1914 arriva malheu-

reusement sur les entrefaites et Chi-
bougamau tomba dans l’oubli.
En 1921 les “claims” devenus libres

pendant la guerre, furent repiqués
par les fils du découvreur, Peter

McKenzie par quelques autres enco-

re, et ces nouveaux prospecteurs fi-

rent des découvertes si sensatjonnel-
les qu’ils ne cessèrent plus depuis

lors de s'occuper du district minier

de Chibougamau.
En octobre 1927 la Obalski Chibou-

gamau Mining Company était for-

mée qui devint voici quelques mois la
Obalski Mining Corporation. Elle

 

 

ment exceptionnelle des minerais re-

cueillis. ;
Ces échantillons n’ont pas été pris

en surface mais bjen en traverg vei-
nes, dans des tranchées et dans des

puits d'essai Ils proviennent aussi

des forages au diamant exécutés l’an

dernier sur une profondeur totale

d’au moins cing mille pieds
La teneur du cuivre fut toujours

extrêmement intéressante avoisinant

sans cesse une moyenne de 5% L'or

est abondant dans tous et on a pu

fixer la valeur, à la tonne de cer.

tains de ces échantillons, à des som-

mes atteignant pour l’un $82.95, pour

l'autre $132.15 et pour la moyenne

$70.00 approximativement
Ces quelques chiffres et ces quel

ques explications techniques montrent
surabondamment que l’on ne se trou

ve plus en présence simplement d’un
projet de mine, mais bien d'une mine
réelle largement prouvée
Une grande difficulté existait et

beaucoup plus encore dans l’esprit
les pessimistes et des incrédules en
réalité mais existait cependant : l’ac-
cés du district de Chibougamau était

fort difficile, pour ne pas dire impos-

sible.
La chose n’était point exacte puis-

que des compagnies comme Obalski
Mining Corporation ont réussi à éta-

blir sur I'lle Portage, sur les bords

du lac, dans la Baie Cachée, des
camps on ne peut plus spacieux, on
ne peut mieux installés, et ou ont
vécu plus de cinquante hommes, dans
les meilleures et les plus confortables

conditions.
La même compagnie a fait prati-

quer sur ces propriétés, par des spé-
cialistes des travaux de forage av
diamant, nécessitant un matériel
très lourd, très délicat et très impor-
tant.

Il y avait donc déjà
qu'elles fussent d'été qu’elles fus-
sent d'hiver et puis la possibilité
aussi dont usa grandement Obalski
Mining Corporation d’utiliser l’a-
vion.

Mais il y a ou plutôt, il va y avoir
mieux maintenant Le projet d'un
chemin de fer reliant à la voie du Ca-
nadien National le district de Chi-
bougamau est sur le point d’être réa-

lisé,
De très gros intérêts y sont mêlés,

le Canadien National lui-même y
est intéressé et l'on peut dire que la
solution de ce problème est toute
prochaine, presqu'immédiate,

It est facile alors de réaliser pleine-
ment quelle importance subite va

prendre dans la vie minière de notre

province le district tout entier de

Chibougamau.
Les compagnies qui y sont, à l’heu-

re actuelle, installées qui ont déjà
prouvé qu’elles étaient de véritables
mines, qui ont accumulé les études,
les rapports, les analyses qui sont

des routes.

“prêtes enfin à se muer désormais en

compagnies exploitantes vont connaî-

tre les heures de succès qu’elles ont

, 81 DÉCEMBRE 1980
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UNE VRAIE MINE

achetait, dans le district de Chibouga- bien méritées. Leurs actionnaires

mau, les propriétés mêmes de décou- ceux de la première heure qui leur ont
verte, puis d'autres encore, et réunis- fait confiance depuis le début comme

sait ainsi sous son contrôle plus del ceux aussi qui se joignent à eux en ce
cing mille acres de terrain minier, moment, connaîtront la récompense

dont quelques-uns se révèlèrent ‘ noni de leur confiance et de leur flair et

point des projets de mines, mais des| verront leurs titres prendre une plus

mines elles-mêmes. | value que l'on ne saurait chiffrer.

Douée d'une structure financière
situées dans la meilleure partie mi-| aussi solide et aussi saine que pos-

néralisée du district, sur le contact sible. ayant encore dans le trésor

du “Gabbro” avec le “Keewatin”, 2,300,000 actions entièrement dispo-

Les échantillons de minerai recueil- nibles sur 3,500,000 actions de capi-
lis sur les propriétés de Obalski Mi- tal autorisé, possédant donc ainsi
ning Corporation indiquent d'impor- toutes les disponibilités voulues pour

tants dépôts d’or et de cuivre. {une nouvelle émission, s’il est né-

Les divers ingénieurs qui ont visité cessaire, Obalski Mining Corporation
celles-ci, les spécialistes qui ont ana- se présente aux yeux du capitaliste,
lysé ceux-là ont été unanimes à re- gros, moven, petit. dans une situation

Toutes ses propriétés se trouvent connaître la riche minéralisation des particulièrement jnibéressante.
premières et la nature particulière- Son titre, bien que spéculatif au

 

li ne devrait pas y avoir
de Femmes Laides!
1] existe deux classes de fomm~8.

(1) Les belles femires rayon-
nantes de santé,

(2) Ces pauvres femimce qui ne

savent pas se rendre belles — ou

plutôt celles qui ne connaissent

pas l'importance vitale des Sels
Kruschen pour confér rv un physi-

que parfait et fuire ressortir les

charmes naturels.
Les Sels Kruschen sont le par-

fuit mélange des six principaux sels
minéraux que les glandes, les nerfs,
le sang et les organes doivent re-
tirer chaque jour de nos aliments
si nous voulons qu'ils fonctionnent
parfaitement et qui font défaut
dans notre méthode d'alimentation

moderne.
Procurez-vous un“ houtellle de

Kruscher — ul avant d'en avoir
pris la moitié vous vonstaterez que
votre teint est clair et velouté.
Kruschen chasse du sung ces aci-
des nocifs et ces matièr:s de rebut
toxiques qui sont la cause des pus-
tules, têtes noirzs et boutons, Vous
ser:z surprise de vous sentir si
Helne d'entiain — vous vous s:n-
tirez  l’esprit alerte vous
n'éprouverez plus de sencutizn de
‘fatigue en vous levaut le matin,

Dr J. FRS BEAULIEU
Autrefois de la Baie des Chaleurs,

médecin avantageusement connu de

cette région, est maintenant installe

à ST-ARSENE. D'ici à nouvel ordre
il aura son bureau à l’Hôtel Marceau
ou on pourra le consulter, et ou, jour
et nuit, il sera à la disposition de

tous.

 

 

St-Hubert
Grand combat de “Tables” à la

classe No 1, 2ème département par le:
élèves de 3ème année dirigés par

Mle Jeanne Grand'Maison, istitutri-

Camp Ste Thérèse contre le camp

St Jean Baptiste.
‘Chef du Ste Thérèse Irène Labrie
Soldats : Cécile Lizotte; Jeann:

Tremblay; Aurore Bard x; Marthe

Paradis x; Simonne Therriaultxx;

Imelda Beaulieu; Agnès Ouellet; Noé-
mie Morin; Laurette Labrie; Lauren. |

x; Léo Ouellet; Léon |;ce Bélanger
Beaulieu x; Alphonse Dambroise; |}
Gérard Caron. \
Gagné : 1 victoire; Eprouvé : 2

défaites; 5 soldats blessés dont 1 de
mort. Blessés ceux marqués d'un x

Morts ceux de xx
Chef du St Jean Baptiste : Philippely

LaBrie.
Soldats : Thérèse Tardif; Adélia

Bard; Gertrude Beaulieu x; Marthe
Caron x; Irène Bélanger xx; Alice

LaBrie; Jeannette Ouellet; Joséphin-

St-Pierre xx; Aurore Lagacé; Ger-
trude Caron; Joseph St-Pierre; Cyri-

ce Dubé; P Emile April; Marius

Mailloux.
Gagné : 1 victoire; Eprouvé 5 dé:

faites; 4 soldats blessés dont 2 de

morts.  Blessés ceux marqués de x
morts ceux marqués de xx.
On se bat avec à peu près un égal

courage mais la victoire reste au Ste-
Thérèse,
Honneur

fenseurs !...
Espérant que nos blessés se réta-

done aux vaillants dé-

typographe.

 

Feu M. JOSEPH MOISAN
Le 12 décembre à l'hôpital de cette

ville est décédé M. Joseph Moisan,,
Ses funérailles ont eu

lieu le 15. ll était âgé de 69 ans M.
Moisan a été autrefois a l'emploi de
notre journal pendat quatorze as

PERDUE
Une peau de carriole a été perdue

dansla ville. Prière de la remettre à.

M Elie GRAND'MAISON
Chef de Police,

Rivière du Loup
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3¢ A notre nombreuse clientèle et à tous nos amis,
nos remerciements sincères pour le généreux

encouragement qu’ils nous ont donné.
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4 A tous nous souhaitons :

Une Bonne et Heureuse AnnéeT
e
e

Viandes et Epiceries de choix, ete.
Choix de bonbons frais et

bonbonniéres pour les Fétes

J. B. BERUBE
EPICIER - BOUCHER

73, rue Témiscouata
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A ma nombreuse clientèle et à mes amis

Une Heureuse Année

Mes remerciements sincères pour
le généreux encouragement qu’ils
m’ont donné durant l’année,
Et aussi à l'avenir, je donnerai
entière satisfaction dans les ven-
tes et réparations de chaussures
ct mes prix sont toujours les plus
as.

T, GAMACHE
CORDONNIER

Rivière-du-Loup, Station

we

4, rue St-Elzéar
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FAITES DES HEUREUX
en donnant pour étrennes des objets utiles et
durables dont vous avez 1'embarras du choix
dans des magasins de quincaillerie.

    

  
Nous souhaitons a nos clients et concitoyens

UneBonne etHeureuseAnnée bliront sous peu, souhaitons que nos

morts trouvent dans

repos... et qu’ils ressuscitent
vie vaillante. Courage...
vise :

prière.

à la

et pour de-
Au succès par le travail et la

beam

meilleur sens du mot, c’est-à-dire of-

frant des quasi-certitudes d’une plus-

value importante et assez prochaine,

est aussi sûr que celui de n’importe
quelle compagnie déjà en exploitation.
Une seule chose l'en distingue, et

; c'est son bas prix qui permet à qui

ll'acquiert l’assurance presque certai-

ne d'un très gros bénéfice.

l’étude le vrai !

!

Arthur L. Pelletier
Marchand de Fer

Coin des rues Lafontaine of Chnetière.

RIVIERE-DU-LOL P, STATION.
SPECIALITE : PEINTURES & VERNIS

LE PLts GRAND CHOIX ET LE PLtS BAS PRIX.

   
     

  

Gilbert Robert
CHIROPRATICIEN

Graduéet diplômé de l'Institut Palmer.
   

 

A sa cour, plus d'échelle sociale,, puis que, dans une nuit mémorable
mais .une classe unique d’humains, | un enfant nous est né !... “Puer
pauvres dans leur richesse, faibles natus est nobis” I...
dans leur force, s'ils ne reçuivent sous MYRIAM

VOTRE NOM S. V. P ?

  

  

 
_   

  
   
         

   
  

     

 

  
       
      
   

   
     

     
     

NZ
OUI, LES MÊMES<
QUE LES ANNEES
PASSEES—

NE PLUS BOIRE~ ZZ
"QUE DE LA
BOSWELL’ Æ

EH BIEN!
AS-TU PRIS DES
RESOLUTIONS
POUR LA

NOUVELLE
ANNÉE ?

10, BLAIS. RIVIERE-DU-LOUP

[7
Pour éviter une perte de tempset des erreurs,

l’Association Commerciale de Rivière-du-Loup de-
mande à ceux qui appellent les magasins au télé-
phone, de bien vouloir commencer par se nommer.
Ainsi, Madame Larose désire appeler le magasin

  

Vu le temps arrivé des étrennes et des cadeaux, je
désire faire profiter maclientèle d’une véritable ré-
duction sur les articles suivants: bagues de fian-
çailles toutes les modèles les plus nouveaux; alliances
alliances 14k ct 18k. or vert ou blanc, montres de po-
che, ou bracelet, telles que Watthman, Longines, El-
gin, Zénith, Lorées, Tavanes, Bilova. Parures de cou,
bracelets, épingles, articles de fantaisies, verre taillé,
argenterie, horloges, coutellerie, porcelaine, lampes
électriques, plumes et crayons des meilleures marques.

Latulipe
L'établissement de commerce, répondant à !a

sonnerie du Central, dira: ‘Magasin Latulipe’' et la
cliente répliquera: ‘C’estMadameLarose qui parle’

L'ASSOCIATION COMMERCIALE
pL DE RIVIERE-DU-LOV'P

we

 
  

Une visite vous convaincra de la qualité
et des bas prix.

 

 

Réparations faites avec soin et promptitude, satis-

faction garantie ou argent remis.

W. BELANGER

      

HORLOGER-BIJOUTIER

. = FAITES VOS ACHATS POUR LES FETES
CHES ———

Evie Breton
221 RUE LAFONTAINE.

Vous y trouverez un grand choix, la nouveauté
et la qualité à très bas prix pour vos

| CADEAUX DES FETES
Service a diner, Coutellerie, Argenterie, Porce-
laine, Lampes électrique, et beaucoup d'autres

Pour vos impressions
de toutes sortes

adressez-vous a
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|Imprimerie du Saint-Laurent
RIVIERE-DU-LOUP, P. Q.
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Le meilleur endroit jolis articles importés directement des meil-
pour obtenir: leurs manufacturiers. i 1

SERVICE, QUALITE, BAS PRIX. VENEZ VOIR NOTRE ASSORTIMENT   s 1668 CHAQUE ARTICLE A ETE REDUIT
140      


